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Bismarck et Karl -Marx 
N'est-ce pas,vraiment, étrange que l'ac­

·tlon de ces deux Allemands, si différents 
par leurs ori-gines, par leur éducaltl.on, 
par leurs idées, ait eu pour leur pah·ie 
ainsi que .pour le monde èntier d es c-011-
sêquen:ces presque identiques qui pour­
raient être ·résumées dans ces trois 
mots : de l'or, de la houe et du san.g ? 
N'est-œ pas encore ,pllus étrange que ces 
deux hommes, l'un issu du milieu de 
hobereaux prussiens (derniers sun-i. 
vants de la féoda1ité), et l'autre, agpade­
nant à la race sémitique et ayant dans 
son sang le microoe de la haine, que ces 
deux hommes, s~ néfastes pour l'huma­
nité, aien t eu pour patrie commune le 
pays de tïber alles'/ Nous disons : néfas­
tes, car c'est bien Bismarck qui, ayant 
folsi.fié fa dépêche historique d'Ems, dé­
chaîna la guerr~ de 1870, dont le résultat 
fut la mutilation d e la Firnnce et la for­
mation au centre de l'Europe d'un em­
pire de proie qui devait, un demi-sièole 
;p!:us tar<l, mettre à feu et à sang notre 
pamTe continent ,pour satisfaire les am­
bitions crimineHes de quelques autocra­
tes, poùr fournir de la houille e t du fer 

• français à quelques gros industriels avec 
Krupp e~ tête, pour entretenir une caste 
d e féodaux qui considèrent comme mé­
prisable toute profession, satl'f celle du 
handitisme international, et, en.fin, pour 
donner satisfaction à l'orgueil et ù ln hai-
111e d'-u,n peuple oµpresseur 1 

Et c'est bien Karl Marx qui, a-près 
avoir falsifié k socialisme, a répandu 
d ans le monde sa « doctl'ine • de haine, 
dont on voit aujollrd'bui les résultats en 
Russie, en Hongrie et en Bavière. 

La similitude frappan te qui existe in­
contestablement entre -ces deux « ,pro­
duits } de la Ku1tur, se dessine tout d'a­
bord dans le culte de 1a force, dont les 
deux .protagonistes entendaient se ser­
vir : l'-un .par la dictature du militaris­
me, l'autre par la dictature du proléta­
riat. L'un voulait dicter au monde sa vo­
lonté pour que ses concitoyens .pusse,nt 
en ,profiter et jouir du bien d'autres ipeu­
ples, raflé sous la forme du butin de 
guerre ; l' autre entendait imposer .sa 
doctrine i\, l'humanité aveugle, pour ,·en­
ger ses c ongénères traqués à cette épo­
que~là e t pour permettre à leurs des­
cendan ts, sous la ,protection d'une pré­
tendue doctrine, de pHler, de ma ssacrer 
et do t raq uer, à leur tour, tous ceux qui 
ne pensent p as comme eux . 

* * * 
Le • chancelier de .fer » , dont les bus­

tes en br onze, en marbre constituent 
l'ornement, ,pour ainsi dke classique, de 
toutes l es villes allemandes, écrivait en 
1870, d ans ses llfémoires, ces lignes édi­
fiantes : 

, :Mon idéal serait de transformer la 
France en une .sorte de co'lonie de l'Alle­
magne, une espèce d'E tat neutre avec 8 
à 10 millions d'habitants, sans armée 
permanente, et dont les impôts vien ­
draient grossir notre trésor ... • 

Son • idéal~ 1 N'est-ce pas toujours le 
même, celui de • butin ,, que déj.à Ta­
cite , dans son Histoire, dénonçait au 
monde ,par cette pdlrase, devenue hislo­
l'IÎq uc : Galli ad libertatem pugnant, Ger­
mani ad praedam., , (ce qui veut dire : 
< Les Gaulois combattent p our la liberté, 
les Gernuüns pour 1e butin. , ) Une preu­

. ve fr.Jatante que la m entalité germani-
que n'a ;pas changé. · 

Aussi n 'y a -t-il r ien d'élonnant que 
les Gaulois Yeulent se garantir, une fois 
pour toutes, contre la rapacité t radition­
n elle des Germains, dont la monde a 
,,raiment assez. 

Cette soif du pil'lage international ,pa­
•·alt ê lre enracinée d a,ns le cerveau teu­
'.on. E lle se .sent dans tous leurs ades, 
elle perce dans tous les articles soi-di­
sant • économiques > de leur ,presse, 
dan s toutes leurs puvlications, dites in­
dustrielles sans ,parle r d es autres - elle 
inspire même leurs poèl<'s. 

Ynyrz . pnr r xemp1,', un journal qtù a 
b prt'•len l ion d'être , t'.•ril'l! X - le Berff-
11 r r 'f' rrucblall - (et dont le directeur, un 
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Juif allemn-nél T. Wolff, aspire, à en 
croire les journaux, au poste d'ambassa­
deur en France) et lisez dans le n ° du 
8 août 1914, sous le titre de : Cliefs­
d'œuvre de la poésie populaire ce < qua­
train ~ : 

N'allez pas e,n Serbie: de ce côté 
Il n'y aura rien à. hériter ... 
A1lez mieux: vers l'ouest, en France: 
O'est 1/J. que vous trouverez l'abondance! 

Et les scribes 'du Be,rliner Tageblatt 
d'accompagner ces c vers'> ,par des com­
mentaires pleins d'admiration 1 ... 

Maliheureusement, avant la guerre, au. 
cun homme civilisé ne pouva,it concevoir 
l'Allemagne telle qu'elle s'est révélée : il 
a fallu la terrilble catastrophe pour ou­
vrir les yeux à l'humanité et pour lui dé­
montrer le véritable cara-ctère de cette fa. 
mense • Kultur • qui nous trans,porta 
·d'un bon-d à l'époque des Huns et des 
Vandales. Même les qualités de c~ peu­
ple : faculté d'organisation, aptitude au 
travail, ténacité, docilité, au lieu d'être 
consacrées aux: problèmes sociaux, ont 
été mises à la disposition de l'impérJalis­
me de leurs maitres, c'est-à-dire à la dis­
position de forces ~estructivès. Ces 
qualités, jointes aux défauts (orgueil, 
haine, ra,pàdté, cruauté, -hypocrisie), 
constituent un ensemble u,nique d'élé­
ments propices au développement des 
bacilles de militar,isme et ,partant de cel­
l es de l'impérialisme que l'on ne retrou­
ve chez aucun autre peuple, dit civilisé, 
sauf chez les Bulgares. 

C'est précisément là que réside 1a me­
nace allemande au monde entler et c'est 
contre cette menace deven11e éclatante 
depuis la Conférence de Versailles de 
1871, présidée par Bismarck, que le 
Congrès de Versailles de 1919, présidé 
par le • Père la Victoire>, entend pren­
dre des mesures nécessaires. L'Histoire 
enregistrera certainement dans ses an­
nales l'épisode ,poignant d'hier, celui où 
M. Clemenceau remettait aux délégués 
allemands les conditions de paix future 
dans la même vil1e, où les Prussiens 
écoutèrent jadis, insensibles et inflexi­
bles, les observations justes et loyales de 
M. Thiers ... 

Mais si l'œuvre néfaste de Bismarck 
est enrayée par le Congrès de Versai11es, 
celle de son concitoyen Marx le serâ­
t-elle également ? A en juger d'a,près le 
projet « ext,raordinaire , de la conféren­
ce de Prinkipo, a,insi que d'a,près l'idée 
plutôt chimérique des c cordons sanitai­
r es , ou celle de l' « ex,pédition dil)loma­
tique , du général Smuts auprès du sieur 
Moritz Cohn (d,it Bela Kun), on serait 
,porté à en douter .. . 

Heureusement, voilà qu'un petit .pays 
de bonne race latine, qui est en tra in de 
devenir grand par ses actes, qui est en­
tré, en son temps, volontairement dans 
le conflit mondial pour se ranger hardi­
ment aux côtés des défenseurs du droit 
et qui constitue, à l'heure actuelle a vec la 
Grèce et la Serbie, un des remparts 
orientaux d e la civilisation, voilà que ce 
,pays, qui s'appelle la Rouman,ie , s'est 
levé bravement, quoique privé de muni­
tions et d'autres cl10ses indispensables, 
raflées par les Allemands, pour défen­
dre l'ordre et l e droit contre les Tamer­
Ians marxistes. 

C'est pour la deuxième fois que la 
vaillante Roumanie, quoique fortement 
éprouvée par l'invasion bulgar o-alle­
mande, entreprend une action contre les 
ennemis du genre humain , La première 
fois ce fut en février 1918, lorsqu'elle est 
intenenue en Bessara!bie :pour délivrer 
ses frères de race des gr,iffes bol-0hévis-
tes. · 

• Le jour du' 26 février 1918 • - ra ­
conte un Bessaraibien, témoin oculaire e t 
impartial de tous les év,énements - • a 
été fixé par les bolchéviks, qui se sont 
emparés du pays, comme date du mas­
sacre général de tous les propriétaires 
ruraux et des bourgeois plus ou moins 
riches. Deu x Roumains, emprisonnés 
par l es sbires bolchévistes, on t appris la 
chose et, après avoir r éussi à s'évader 
avec J'aide de deux officiers russes, origi­
naires de Bessar abie, ils vinrent tous les 
quatre à Jassy prévenir l e gouvernem ent 
roumain, en le suppliant de sauver la 
Bessarabie ; ce qui fut fait j uste trois 
jours avant la Saint-Barthélemy proje­
tée. L es Roumains ont vite balayé le sol 
bessarnbien des hordes bokhévistes et 
ont ainsi sauvé non seulement la vie de 
q uelq ues milliers d'êtres humains, mais, 
en ,plus , le pays tout entier , qui serait au­
jourd'hui, sans l'intervention r oumaine, 
un nmoncellcment de ruines ... , 

Espérons que l'action actuelle du b ra­
ve -peu-ple roumain sera couronnée d'un 
succès égal au premier, et que sur l'ini­
tiative courageuse de la Roumanie le 
coup d e grâce sera, enfin, donné à t ous 
les ennemis du droit et à tous les d es­
tructeurs d e la civilisation, qu'ils soie nt 
descen dants de Bismarck ou d e Karl 
Ma'tx . 

Paul de KOUSl\IINSKY. 
15 mai 1919. 

FONDtE EN t'198 

MESOCCO son diocèse ou l'avoisinaient : la Lévanti-ne, 
hr Riviera tessinoise, la valléo de Hkgno 

.~ .,.. . et celle de l\lesooco. V ers aa fin de sa vie 
encore,en automne 1583, 11 entreprit. à Me­
soe-00 un travail de. conver,sion méthodi• 
que qui extlir,pa les derni~rs re,stes de l'~u­
vre de Beccaria. En 1610, pendant les 
troubles politiquea et con,fos.sionnels qui 
désolaient · les Grisons déchirés entre 
les deux fact.ions riva-les de,s Planta et des 
Sali.s, les évan,géliquas firent .encore un 
dernier et infructueux effort ,pour irepren­
ùre pied dans 1~ pays. Quant nous aurons 
mentionn-6 la querelle san,glan-te qui s'é· 

Un petit c,hemi,n de fer éfoctrique dont 
les voitures gr~es portent, accolés, l'éo11S­
son du Tessin et oe1,u1 des Grisons, pa-rt 

· de Bellinzone polJII" remonter jusqu'à· Me­
sooco la vallée de la Merolcina. Etroite­
ment unis par la nature, le territoire tes­
sinois et la plus importante des val;]ées 
grisonnes d-e langue UwHenne ont, diepui,s 
cinq siècles, des d~tinées historiques 
complètement distinct-es. La Moesa, qui 
<looeend du Bernardin pour se jeter dans 
le T-essin à quelques kHomèllres die BeUin­
zone a creu,sé une val1ée qui déhouehe si 
largement et si naturellement au cœur du 
canton du Tessin que l'existenoo d'une 
frontière ,pofüique .paraît presque une ano­
malie. En falt, les •barons de Sax.seigneurs 
de oe pays au moyen~âge, a,MiHés è. la Li-
gue gris,e dès sa fondation en 1395, éten­
daient leur domination jusqu'à Bellinwne, 
dont Us possédaient [e ohât_eau. Lorsque, 
dans les •premières années du:XVme siècle, 
les Uranais et les UnterwalldieDB prirent 
pied dans la ~ventine, ils conclurent aveo 
les baœons de Sax un traité de combour­
gooisie aux termes duquel loo seigneurs de 
Sax .s'engageaient à ne vendre ni hy,pothé­
quer les chàteaux de Bellinzone sans le 
consentement des deux cantons. 

Cette alil.lance 6ta!t dirigée cont re le duc 
de Mila,n, Philiippe-Marie Visconti, qui 
oherohait à se mettre en possesion de la 
vUle. Par ootte hwbile stipulation, Uri et 
UnteI"Wald prenaient pied da~ la cilé qui 
constitue la olef d'll G<>thard. Quelques an­
né& iplus tard, en 1419, les maîtres de la 
Lévan,ti,ne obligen1 des barons de Sax à 
leur ooder, pour le prix de 2400 florins, la 
viHe et la seign8Ull'ie de Bellinzona, mals 
le duc de Millan, après avoir sommé les 
d eux cantolli:I de lui vendre Bellinzone,s'en 
empare brusquement, au oommencement 
de 1422. Il Ie conserva jusqu'en 1500, allom 
que le duohé de Mil.an ayant été conquis 
par la fiance, une ba'llde de 800 Uranais et 
Schwytzois parut oou-s 1'as murs de BeJlin­
zone, dont les habitants venaient de cha.s­
aer la garnison française, Les BellJinzo­
nais sortirent à la re-ncontre des Suisses et 
les swppJièrent d'accepter .leur soumission. 
ArLnsi Bel1inzone devint u,n bailliage des 
trois can tona primitif,s. · 

Entre temps, en 1481, les barons de Sax 
avaient vendu fa vallée de Mesoooo à Jean­
Jaoques Tri'VUloo, de la girande fllJillille des 
condottiere milanaÎII, qui ad:b.éra, lui a~, 
à la Ligue grise. La domination de., 'f.ri-

-vuloo fut assez brève : en 1649 déjià, les ha­
bitants de la vamée se lùbéraient de leurs 
suzerains moyennan-t 24,500 florins. 

Les ,ba,rons de Sax, qui sont déjà cités 
au Xme siècle et qui reviennent jusqu'à la 
fin du moyen-â,ge dans .toute l'hi,stoire de 
la Rhétie, avaient con.stiruit, .SUT une ooL­
li,ne abrupte qui ferme u.n étranglemen•t 
de la vallée, à un kilomèt,re au sud de 
Mesocco, un chltteau .féodal qui d evait être 
un des plus vastes e.t un des plus puis-
s ants de Suisse. 

Après eux, cette forteresse imposante 
passa aux Tri-vulce. Un des descendants 
de J ean-Jacques, qui fut un des plus 
gran,d,s capitaines des 'g'Uerres d'Italie et 
s•e me,sura avoo les Su!.&ses à Novare et sur 
d'autres champs de 'bataillle, prit parti con­
tre les Grisons daILS la lutte qu'iLs .engagè­
r ent en 1525 et 1626 contre l'au'!lacieux 
aventurier milanais J.ean-Jacques de Me­
dici, lieutenant de Ohiawnna, qui virvait en 
pi.rate, a veo une lba.nde de compagnons d~­
termilnés, dans son rapaia.-e de Mu,sso, une 
forter~e pre~ue imprenable qu'il s'était 
aménagée sur un eseal'lJ)0Illent de la r lve 
du lac de Côme. Les Grison,s eurent à se 
défendre pendant des années contre ses in­
cessantes f.ncursloM dans leurs posses­
sions au sud des Alpes; ces querelles, aux­
quelles ae mêlèrent bientôt des questions 
confessionnelles, furent le germe de la 
guerre d e Cappel. Au cours d'1me de leurs . 
expéditions confire le ohâtelain de Mus.so, 
les Grisons détruisirent le château de Me­
soceo, qui, depuis lors , suibsist~ dans l'état 
d'une. des ruin~ les p1u,s grandioses de · 
Suisse. 

La Réforme occasionna d 'autres trou:bles 
dans eette vallée écartée des Grisons. Vers 
le milieu du XVIme siècle, les ha·bitants 
entretinrent de.s relations assez étroites 
avoo la commu,naut-é évangélique qui s'éc 
tait formée à Locarno sous la dir~tion de 
Beocaria, l'ami de Bullin.ger et de Pélican . . 
Beaucoup de catholiqu~ se convertirent 
au protes,tantisme et jusqu'en 1570 que;l­
que,s prédicateur s évangél·iques fonctionnè­
r ent da,ns les paroisses de la vallée, Lors· 
que, en 1555, les prot.estants locarnais fu- .. 
reut obligés de quitt.er le pays, ils séjour­
n ~rent d'a'bord quelque temps en territoir& 
grison, à Roveredo, la principale localité 
de la vallée infér.ieure de la Mesolcine ; 
Beccaria y avait déjà trouv6 un asile. C'est 
de là qu'ils partirent pour franohir le Ber-. 
nardin et ee .rendire par Ooire à ZUüich. 

A quelques années de là , la vallée fut 
englobée dans l a Oontre-Réforme entre~ 
pris{,. par Satnt Ch a'I'lles Borromée. En sa 
qualité ~d 'arcfueV'êque da Milan, le g rand 
restauirateur de Ja fol catholique voua une 
attention spéciale au:,:: territoires de la 
Suisse méridionale 9.ui faisaient partie de 

. leva dans la vallée en 1706 entre les parti­
saµs des prêtres et ceux de.s Capuci·ns nous 
aurons à peu près épuisé l'énumération 
des fai ts histori,quos dont la Mesolcine a 
été le tihéâ tre. 

U semble à peu :près certain que &i le 
Tessin avait été un E tat souverain au lieu 
d'un balllage, la vallée de Mesocco aurait 
été ardemment disputée entre la Ligue 
grise, à laquelle e'lle a,ppartenait politiq,ue­
men.t et le pays dont elle forme en quelque 
sort, la prolongation géog,raphique. Il a 
fallu un heureux concours de ci.rconatan­
ce.s pour que ootte contrée pO.t faireP,artie 
pen,d-ant quatre s iècl~ de r Etat, libre et 

·Lru:lélpendant des Ligues . grisonnes, .' dont 
elle est séparée par de hautes mon,tagnes. 
Allljourd'hui encore, les quatre députés 
que [a vallée envoie au Grand Conseil gri­
son arrivent à Cou-e ipJ,us rapidement et 
plua économiquement en passant par Bel­
linzona, le Gothard, Zoug, Tbaàwil et Wal­
l9Il.stadt qu'en frauehtssant, en dix h~es 
de diligence, ae Bernardd•n, de Mesooco à 
Thusis. 

* * * 
Après B'Y'Oir su1vi la voie du Gothar<l 

Jusqu'à Oastione, la [igne s'engage, par un 
brusque contour, da,n,s la vallée de la Me­
aoloine; en qu-elques minutes, elle atteint. 
Lumina, le dernier vtllage tessinois, ;puis 
Saint-Vfok>r, qui est la première localité 
grisonne, Le pay,sage est à peu près celui 
de la Rivd_era tessinoise, mals les monta­
gnes sont plus lboisé&s. Leur gradins in­
fériellll"s sont oouverts de vï.,anes, aux-

. quelles -suooèd-ent de ,.miptueuses forêts de 
ohâtalgnriers. Les villages brancs s'égrè­
nent dans la 'Verdure. Roveredo, chef~lieu 
du dLstrtot de la · val!Jée i,nférieure, est un 

. gros bou,rg, pM"es.seusement étalé da•nS 
d'Qpll-lents verger-s. A Grono, s 'ouvre . la 
vallée latérale de Ca:lanoa, une étroite f.is-
8\lll'e roohen&e qu'uine route postalle gravit 
en innombTalbles lacets pour arriver au ni­
veau des douze petits vilfages monta­
g,nards q'U!Î. .s.e suooèdent BUr des ' r eplaits 
hetibaux, pendant une vingtaine de kilo­
mètroo. Une vieille tour fissurée, mais en­
core è. peu pri\s intacte, garde l'entrée de 
la gorge. A prurtir de Grono, le pays prend 
peu à peu u.ne phy.sionœnie ala>estre. Lell 
vi,gnes disparaissent, les vergers font p!lace · 
à des herbages où les sàpins et les mélè· 
zes oommenoenit à se mêl~r aux ehâtai­
gniers. Jusqu',à Cabbiolo, à 24 kilomètres 
de Bellinzone, la pente est très faLble, puis­
qu'on ne monte que de 2·22 à %0 mètres, 

• ma,is à partir de ce village, la montée 
s'aooentu,e poUü atteindre les terrasses de 
Soazza et de Mesocco à 623 et 769 mètres. 
La ligue se faufile entre de gros blocs de 
granit qui a,britent de petites masures 
aux murs rugueux, om1br,agés par des ohli­
taiignier.s tordus. Des. troup,ea~ de chèvres 
et de moutons courent devan,t le train. Le 
blanc campanile de Soazza, juché sur u.ne 
tOO',rasse rocheuse, domine le pays. P eu 
après avoir dépassé ce vfl!ege, on décou­
vre la mas.se impressionnante des ruines 
du ohâteau d-e M-esocoo, qui font corps avec 
une haute colline aux flancs esoar.pés qui 
oomma,nde une grande partie de la vallée. 

Le village -de Mesocco est à un kilœnè­
tre au-delà de la forteresse qui Œ·UIÎ a donné 
son nom. Au pied de la ,route d'll Bernar­
din, il est formé de plusfours aggloméra­
tions qui iportènt à es noms distincts. Lit 
plus importante est èremeo où s11 trouv-ent 
la poste, quelques boutiques, la gare et 
deux auibe,rgoo assez vastes qui virent de.s 
jours meilleuTs avant le per cement du Go­
thard, alors que le trafi,e des voyageurs et 
Iles marchandises de S'lllil'Se en Italie se 
par tageait entre les .divers g rands passa­
ges des ALpes orientales. 

,e-
+; * 

Qh peut se p romener longtemps parmi 
ces ruines, d-ans lesquehles on pénètre en 
gravissant un sentier herbeux qui aboutit 
à une brèche pratiquée dans l'épaisseur 
des murailles. Ce qui leur âonne un cachet · 
particulier, c'est une église à demi effon­
dree,mais dont le campanile,en g ros moel­
lons gris, se dresse avec ses six é tagœ de 
fenêtres béantes et effritées bien au-dessus 
de ce qui reste des ouvrags for tifiés. Elfo 
était placée à peu près au centre du châ­
teau qui formait un vaste parallélogramme 
irrégulier, couvrant tout le sommet de la 
colline et dont fo côté le plus long peut 
avoir une centaine de mètres. Aux quatre 
angles, on voit encore le.s bases carrées et 
m !h.'lsives des quatre g rosses tours qui 
couronnaient l'elliSffillble. Ï,e,s rondement,s, 
soUdement a,gri.ppé.s dans les anfractuosi­
t.éi de la roche, subsistent encore sur t-0ut 
le pou rtour ; de trois cô tés, les murailles 
s'élèvent à un haute-lfil' considérable : touta 
le: partie orienta le est, ipar contre, en 
g:rnnde partie eifontlrée ; de hau ts pans de 
murs, debout au milieu d 'un amoncelle-

... 
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ment de débris, prof.filent contre la mon- des proportions colo.ssales sur les murt 
tagne leurs contours dé<iliiqu~tés, envahis · · extorieurs des églises. Celui de Santa Ma .. 
par la végétation. Des vaches brunes et des Tia del Castello a cinq ou six mètres d• 
olièvre,s broutent, à J'intéri-eur de ces rui- haut. Les plus anciennes im{lges le repr~ 
nes, .J'herbe maigre qui n'a pas encore été sentent portant 1'en,fant, non sur ses épau,,o 
envalûe par les ronces. ~es, mais dans ses bras, comme la Madone. 

Rahn, notre grand hiistorien d'a-rt, qu-i Au lieu de l'ar'bre, les artistes de l'époqut 
visita ces Hoox il y a une quarantaine romane lui font tenir une bl'anche de pal• 
d'années, au cour.s de ses nombreuses p6- mier. 
régrinations dans la Suisse italienne, vit Le Christophe cle Santa Maria del Ca• 
dans la elhapelle 4,_<is vestiges d-e peintures itello est dans la bonne .tradition gotlli{JUel 

. gothiques qui ont eoonplèooII\ent dis.paru on voit l~ géant s'avancer au milieu det 
aujou;rd'ihui. H en est de même pour les i lots écumants, portant 1e Oh_rist sur ·~et 
pein,bures qui.ornaient les mur-s intéri:eur.s épaules, tenant ·un bii ton couvert. de bour 4 

de certaines iIJarties du château. Leur dis- geons et terminé par un bouquet de ver4 

;parition,qu'il eut été f.acile de prévenir par dure. -
quelques travaux de conservation, est d'·au- C'est une grande jouissance de trou ver, 
tant plus reg,rettalble que les ex-emplas de au centre de ce paysage -alpestre, toute-, 
doooration intérieure des édi,fjces profanes .Jœ beautés de l a nature jointes à celle• 
du moyen-~~ sont fort rares. C'était une qu'ont créées l es vieux imagiers dont l'œu◄ 
ornementation géométr1que composée de vre simple et toue.hante se revêt ;pour nou~ 
g,rand-s octogones, autour desquels se grou- des séductions mystérieuses du passé. 
paient, en forme . de croix, quatre carré~ i Pierre GRELLET. · 
cas figul'es étaient ornées soit de bustes de 
sain\s, soit de il:inéaments rouges et blahcs. 

Au XVIIIme siècle, les quatre g r andes 
tours d'angles étaient encore debout : du 
moins Faesi, dans sa Géographie de la 
Suias.e (1768), les mentionne:-t-11. · 

• • • 
· S'il n'existe 1Pl118 de II)eintures au liiom· 

ment de l a colline, il y en a encore de très 
-remar,quwbles dans la petite église roma­
'Ile de Santa Mar.ia del Ca,stello, une nef 
ibaSBe .surmontée d'un hÛIDJble toit •noir et 
flanquée d'un campa.nile grêle, construite 
au bas du chemin_ qui monte au château 
A ta fin du XV me ou dans les _premières 
années du XVIme siècle, un maître incon­
nu a couvert toute une paroi, sur une lon­
gueur de qui.nze et une hauteur de cinq 
mètres, de fresqu-es d'un dessin naïf, mais 
dont les couleurs sont admira;blement con­
servées. Cette g·rande p einture est divisée 
en trois étages. Le premier est rempli par 
l'Adoration des Mages et des scènes de la 
iFassion; le second représent-e, dans plu­
.sieurs COllllPartimen ts, des figures de 
sai.nts : sa-int George, à oheval, tuan t le 
dragon ; saint M.art.in, partageant aon 
manteau avec un mendiant; l'archa.nge 

-iMiohel, qui . pèse, dans un-e balance, les 
Ames figurées par deux .petits humains 
nus; saint Bernard de Sienne, le patron 
du pays, dont la physionomie énerg~que 
et rnde reproduit san.s doute fos traits 
d'u,n habitant de la vallée; saint Antoine 
accompagné d'un petit cochon noir ; un 
paipe avec sa tiare et sainte Lucie avec sa 
:viole. · 
. Les f.igures les p1:us ori,gina-les sont cel­
fos qui ornent le ba,s de la fresque; elles 
reyrésentent les dot12e mois de l' année. Ici 
l',art,iste s 'est visi,blement inspiré d e- la vie 
indigène et plu,siew\s-de ses images s 'é­
cartent de la figuration traditionnelle du 
oycle des saisons.L:,t plus (,m.rieuse est la re­
présentation du mois de mars : un ùiomme, 
:ies è:heveux éc,hevelé.s, qui souffle · dans 
deux cornes; à côté de lui, une fleur en• 
tr'ouverte. C'est une image du fœhn, qui 
a-nnonce par sea ihurlements l a ,fin de l'hi­
ver et le Téveil · de la nature. Un p aysan 
assis à une table, à côté d'une huche rem• 
plie de salaison.a, figufe le mois de janvier. 
Mai, c'e st u,n cavalier tenant un faucon 
Bur ;Je 1POing et porta.nt en cro111Pe sa dul­
cinée qui luit entoure la taille de ses deux 
br.as. Ao1lt, où l'on s 'attendrait à trouver 
l'image classique de la moisson, fig.urée 
ici ,en juillet, r€\l)résente un symibole de la 
force reconstituante de fét,é : ou voit un 
malade, appuyé sur sa béquille, quittant 
,sa chamJbre remplie de fioles et d e fla cons. 

Comme ibeaucoup d'églises grisonnes, 
Santa Maria del Castello a un plafond 
peint : cel~-ci est en caissons et port,e une 
or,nementation très gr acieuse, en rouge et 
en bleu, avec la date de 1757. 

Avant de monter au ohâteau, les gens 
d'armes se plaçaient sous la protection de 
s aint Christophe, dont l'auteur des fre.s­
ques a pein t une gr ande image sur la fa­
çade de l'égHse qui regarde la colline. 

La légende de ce s ai-nt est une des plus 
charman~ du moyen-âge. Elle fait de 
Ghristophe u.n géant qui, a,près avoir servi 
1e diable, mit sa force au serviee des voya­
geurs qù'il pl'enait sur ses épaules pou r 
leur faire traverser un neuve large et pro­
fond. Un jour, un enfant aiIJparut sur la 
r ive, si petit que le passeur ne l'entendit 
qu 'a.près qu'i l l'eut appelé t rois fois. Tan­
dis qu'H tru versait les flots avec ·cette 
chal'ge légère, !'-eau .se mit soudain à tour­
lbillonner autour de lui et. son fardeau 
s 'appesantit. au ,point d e faire presque suc­
comber le géant sous le faix. Arrivé à 
grand'peine sur l'autre bord, il apprit le 
nom de celui qu'il avait por té. • Enfant, 
lui dit-il, tu m'a,s mis en grand péril, car 
ton fa ix était si lourd qu'i l me semblait 
port.cr le mond e sur mes épaules. • - Et 
1'eufant lui répondit : « Tu n'as ,pas seu-
1lement porté le monde, mais aussi celui 
qui l 'a créé. J e suis le Chris t que tu cher­
chais et collllile s igne que je suis celui 
que tu voulais servir, r etourne dans ta ca­
bane, ,plante ton bâton dans la ter re : il 
porl-era des fl eurs et des f ruit,s. 

Christophe fut un des sain ts . ]es plus 
populaires du moyen-âge. On croyait qu'il 
suffis.ait de regarder de bon matin une de. 
ses Images pour avoir u ne heureu,se jour­
inée et être préser vé contre l'eau et ~e feu. 

ùu prit l':haibitude d e le peindre dans 

Les idées de Carl Spitteler 
Sut l'Autriche - Snr la Société 

des uations 
Lucerne, 24 mai. 

M. Ca·rl Spitteler, le grand poète ,suis$e, 
a :reçu 1e directeur de la suceursale suis• 
se de l' Agence centrale à qui il fit ent,re 
autres les déclarations .suivantes : 

Vous savez que j'ai professé d eipuis le 
premier jour ,de Ja guerre l'opinion quo· 
la défaite de la France et fo t r iomphe rlJ, 
militarisme a1le,mand seraient ,pour l'EuJ 
rope un ma1hew.- beau<:Ollu) iJ>lus grand, 
que la défaite allemande. En p rononçant 
cette vérité, je 1peux b ien assurer que je 
ne suis pas un ennemi du ,peuple a lle­
mand mais que j'ai été et que je suis 
~on vaincu qu 'il faut couper les griffes d u 
militarisme prussien. Quant à l'Autri­
ehe,. je suis a nimé ,de sentiments tout 
différents. P ersonnellement, je saluerais 
,comme la ,réalisation d 'un b eau rêve 
I1existence d 'un second pays allemand 
indéi})endant de Berlin vers l equel nous1 

moi et ceux qui professent mes idées, 
nous pourrions diriger nos ipas. Comme 
euro,pécn auquel la tranquillité et le sa, 
Int de l'Europ e sont ;plus chers que le 
sor.t de l'Allemagne, je suis d e l'avis qut 
l'Autriche a llemande, du moment qu'el~ 
le peut mainteni.r son in.dépenda nce, no 
d evrait rien faire iJ)OUr fortifier la Gran-. 
d e A,Jlemagne, car cette dernière sera 
toujours un d anger pou,r la paix <le l'Eu1 

lfO[pe. 

Intel'll'ogé sur le ptQgramme de M. Wil, 
son concernant la !Agne des Nations, M. 
Spitteler déclara : 

J e ne cr ois tPas à cette idée que je 
tiens ,pour Ja pensée doctrinaire d'un 
quaker. Il ei\t mieux valu ,pour Je mon~ 
de que M. Wilson n 1eût ipas insisté ·sut 
,ses 14 points. Les 14 ipoints ont sem& 
la confusion d ans Je monde entier. Au◄ 
cun E-ta,t ne pouvant rcnonœr à ses in• 
t érêts égoïs tes, les 14 points ont d écliat .. 
né une orgie affreuse d 'hypocrisie inler,. 
n ationale et ils ~·e ta,rdent la conclusion 
d e fa p a ix. C'est aussi 1eur faute si la 
fin d e cette guerre est considérée à tort 
comme si les Allemands avaient accept4 
les ,points Wilson, tandis qu'en réalit6 
ils ont sulbi une défaite ·militaire fora• 
saute et qu'ils n e tPOUvaient 1plus fai re 
fa guerre. La F r ance viot.oriense a <1 11 
faire des efforts 1pendant d es mois p o11r 
obtenir une ,paix qu'elle aurait IJ)U im­
iposer en n ovembre. Celle paix aurai! été 
rune ;paix d e violence, mais en tout en~ 
une !Paix, tandis que J'état actuel in,téri­
mnire nuit beaucoup ,plus à l'Allem nr~11a 
et crée un nid de conflits futurs. 

Don national 

Nous avons reçu la lettre suivante : 

Lausanne, le 21 mai Hll\J, 

DON NATIONAL SUISSE 
Oomit.é vaudois 

A la Direotion de la Gazette, 
Lausanne, 

Monsieur le DLreoteur, 
NoUB avona l'honneur de VOUB aocuser r6t 

ception de la somme de 43,062 fr. 16, repr6t 
sentant le mont&nt total de :la souscrii,tio11t 
en faveur du Don Naitional Suisse, que voul 
avez eu l'obligeance d'ou'Vl'ir daœ votre quOJi 
iidien. 

Nous constatons avec plaisir que la réussit<, 
de ootte manifestation est due, pour une larg• 
part, au concours efficaœ que vous avez hie• 
voulu lui prêter, aussi, venons-nous voua ex~ 
primer, ainsi qu'aux généreux donateurs, not 
sincères remerciements et notre vive recon~ 
naissance pour votre prêcieùse eolla,bor&ti~ 
à cette œuvre nécessaire, patriotique et patlt 
ticulièreme-nt ap;précioo. 

Dès que les comptes généraux, qui aont Il,$ 
tuelloment bouclés, auront êté approuva PII 
Je comité cantonal, •nous nous &mpreaeer~ 
de vous les communiquer. 

Veuillez agréer, Monsieur lt Dtrooteu. 
l'a~snrance de notre oons.idération cllsUnguêl, 

Au nom du Comité vaudois : 
Le Pr6sldent, 

R. COSSY. 

- ·•----
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B2position Xb. Bossha1dt 

11 7 a u peu d'inquiétude dans l'intérêt 
~ 11,eqlMl Oll. Tl.ai~ Ullle exiposition de M. 
fla. Boahardt, dont le Saion des peintres ro­
Jl&W nOU.t montre a.otuellement les œuvres 
i.. plu ~n.tes. M. Boahardt sait assuré­
ment 08 qu'il veut, mals il n'est pas toujours 
1uffleauuoont intelligible. Il offre des parti­
olllariiés, telles déformatioos anatomiques, 
par exemple, qui aont à la mode dans quel­
tues groupes d'avant-g,arde, mais dont l'in­
Wrêt, ne juatifie ,pas l'swlfoation et la pera&­
Téraooe qu'il y 11pporte. Do même certaines 
lnterpr&ta.tions très siID1p1üicatives d6pMsent 
u11 peu les facultés d'imagination du visi­
teur moyen. Enfin, i,1 arrivo do temps à autre 
que la ~nombra ambrée dont il baigne ses 
visions de nntute leur enlè,•o à peu près toute 
consistance, 

Mais entendons-nous. Ces fafülesses, qui 
11ont peut-être la rançon inévitable d'un ta.­
lent extrêmement raffiné, et qui a Je tort de 
a'attarder un peu à d,o h-op subtBes recher­
ches, ne doivent :Pll.8 nlJls empêcher de dis­
tinguer les qualités très personnelles et très · 
raNs de ~R œuvree, où palpite une WWiibi-
li'té . singulièrement délicate. . 

M. Boshardt donne l'ün[lresslon df! tourner 
dens un cercki fort limité, mais il y découvrfl 
des nuances à l'inii.,ni. Ses nua sont d'une 
grande diversité d'aooent, sous l'unité d'en­
semble qui résuUe d'un tempéra.ment aussi 
fort6ID.ent accusé. Presque Immatériels et pré­
ois ,pourtant, éclairés oommo de l'intérieur 
par une lumière diffuse qui anime le mode­
],j dé1icat des formes, ifa .oo dessinent sur d€6 
fonds savamment travaillés où se continu,o 
en sourdine le jeu toujours exquis de-s tons 
et des valeurs, Ln « FeDl!Dle qui se coiffe>, 1o 
«Nu vu ,dc·dos " et surtoutle «Ca•boohon 1>, avec 
ses savoureuses harmonies colorées, sont des 
morceaux d'u.nc seduetion très forte, d·ont Il 
,faut rapprocher encore un grand bust.i de 
femme vu de faoo, Ces figures sont moins 
con.'ltrnites quo VUM e-n surface, mais elles 
donnent souvent l'impression de la vie fré­
Wlissante et chaude, 

Les paysa~s sont d'un intérêt inégal. L'ar­
tiste semble craindre padoi11 de CQJI1promet­
tre par une cornifruction trop pré<:iso la dé­
~foatesse do ses impressions. Mais oca visions 
!nconsi.'ltantes attirent ro~gré tout par leur 
vie secrète et aussi par ~e charme de la co\1-
leu.r, toujours savalllment nuancée et d'une 
délioate vibrntiou. Paysages de visionnaire 
.-t d'imaginatif puissa,nt, qui atteint par mo­
ments à la ,pure émotion. 

Ces œuvres sont évidemment aussi élol­
gnées que poasiblo do l'imitation immédiate 
et du témoignage documentaire. Personne ne 
revendiquera plus ardemment que M. Bos­
hardt la lim-rt6 a·hsolue de l'artiste, qul ne 
justifie son existence qu'en recréant un mon­
de à son idée. Et nous ne songeons pns, cela 
va bien sans ùire, à lui contester cette li:bcr­
té, qui est la condition première de la prcclue­
tion d'art. N'oublions pas cependant que l'a,;­
tlsto ne saurait se nourrir indéfiniment de 
n propre substaneQ et qu'il n.i se renouvelle 
qù'en reprenant contact avec le monde visi­
ble. Vérité banale, milJ.e fois redite, mais 
que M. Boshardt e$t expoe6 plus qu'un autre 
peut-être à perdre de vue, de par ln richesse 
même et la complexion si rll:l'<l de son talent. 

Paul PEllRET. 

Autour dn traité de paix 

Si l'Autticbe payera pour la mo• 
narchie - Le bassin de la Sarre 
- Fant-il 1ecounaltre Je gouve1- · 
nement Koltchak? 

P-ariB, 2o mai. 
Le Conseil dœ Quatre a étudié sam-edl 

\05 cla•uses économiques du traité avec 
l'Autriche et a décid'é d'entendre les délé­
gatl<>ll8 tchécosil-Ovaque, yoogoslave et rou­
maine au su1et d'08 ola116e13 financières à 
lneérer dans [e traité aveo l'Autricilie, dont 
()8.'f Etats ont recueilli en partie la SllC• 
cession au point de •VUo de la dette de 
g'Uer-re austro-hongroise. 

Le -OonseH des Quatre a étudié les notes 
de Brockdorf.î-Ra:ntzau, relatives au bas• 
sin de la Sure. Une :formule nouvelle sera 
lntrodlllÎte relativ~ au rachat possible des 
mines ,par les Allemands dans le cas oh 
le plébiscite •serait i3Il J.eur fa-veur, après 
qui.nze ans d 'occupation. 

M. Ohinga, déJ~ué d.U Japon, introduit, 
Il parlé en ofav-euir :de '1'.8 reeonna:issance du 
Jouvernement de l'amiral Koltchak. 

On a en,v.is~ les g aranties dont la re• 
mnnaissance devrait être entourée, en ce 
qui conicerne le régime lirbre de la démo-­
crilti-e. Il sem/ble que Œes Alliés soient d'ac­
cord: 5llr l'opportunité de la reconnais­
sance. 

Droit internationai 
L'Union juridique internationale, à Pa­

ris, a termiM ]e-3 travn·ux de sa première 
session, Blle a étn<lié particulièrement les 
droits et les devoirs des nations, la codi-
1tcation du droit international, la néces­
sité d'une plus g rande diffusion des prin­
cipes du droit foternational. L'union a dé­
cidé de coopérer à ,l'étl.ucation de -l'esprit 
public en oe qui concerne l a valeur prati­
que et l'établissement de la SocléM des 
Nations. 

Les sports 
fOOTBALL 

Montrio11d-Gantonal 5-0. 
Mon•triond tient à finir le championnat en 

beau~ et triomphe hier &près-midi, sur s9u 
terrain avec deux •re.mplaQnnta pour Inaebnit 
et M.Mrkl, de 5 bute à 0, sur Cantonal au 
oomp!et. Mi-tellJŒ)s 1-9. A sig.na:ler un hands 
penalty de Collet que Berger retient bril­
lamment dur-a,nt cette première partie. Oan­
to.nal risque d'égaliser au début de la deuxiè­
me partie, mais :M:ontrion<l prend nettement 
!'avantage en marquant 4 buts par l'entre­
nûse de Wyùle.r (1), Dupuis (2), Rosset (1). 
Ci l!-0. · ·. 

Au Montriond tous ont ble,n joué, partlcu­
Uèrement FJeurdelys, Wydler, Colle t e t Ber-

~

er, Au Oa•ntonal, i'a.ile g-nuehfl fut particu­
èrement dan.gercuse dans ses éoha.P'J)ées, et 
équipe bleue fit :preuve de trap de oonfül.Iloo. 
Forwud I (Mo:rgos) bat Coneordla. (Yver­

~o~) 4--8 ep. derni-fr.na1e du championnat 
Jrusse .térie B, après deux pTolongntions· e t se 
quaflilfle poar rencontrer le F.-0. Stade olym­
piq~. 

Yon'trlond IV bat Graney (mixte) 1-0, 

••• 

Les Etats~Unis· et la Ligue des nations 

Le aénateur amérkain Shermann a 
attaqué le ,projet de fa Ligue des nations 
au Sénat. Il a accu.sé M. Wilson de cé­
der à la Grande-Brela,gne et d'embar­
quer le 41ays dans une ,politiqe qui peut 
l'obliger à envoyer des, milliers de sol­
dats à l'étranger. Le ,pacte réduit la ré­
publique amérkai-ne à un Etat vassa,l. 
La Ligue des nations trahit la Pologne, 
vok la Chine et de ipfos l'abrogation du 
traité <:onclu a;-cc l'Italie à une heure de 
g.rand péril est un mnnque insigne de 
bonne fol. 

Au cours de la 94me réunion annuelle 
de J' « Americroi unitarian a:Sso.cia.tion >, 

tenue à Boston Je 20 mai, des résolu­
tions .favorables i\ 1a Ligue d~s nations 
ont été adoptées sur la pro.posilion de 
texïPrésiden t Taft. . 

Au milieu des app.Ja.udis.sements, M. 
·Tdt a réfuté les objections faites au trai­
·té de paix et déclaré qu'il faut restrein­
dre l'Allemagne, Ja tenir ù genoux jus­
qu'à ce que ce peu.pie nous mont.re les 
,premiers signes de re,pelltir. 

Répondant à une objection, M. T:llft a 
déclaré qu'en ce faisant, aucune idée de 
vengeance ne noua anime, mais qu'il est 
nécessaire que justice soit faite si nous 
'voulons avoir, à l'avenir, fo justi.ce elt 1~ 
!paix. Le jour où le ;peuple nlJemand aura 
donné des preuves évidentes de repentir, 
!Jl.ous ne nous o.rn>oser.ons ,pas à son en­
irée, avec .. participation, dans kt Ligue 
'<les. nations. 

Tchécoslovaquie 

La chez té cause de désotdres 

CONFÉDERATION SUISSE 
La lutte contre le chômage 

Ainsi que nous l'avons déjà annoncé, le 
Conseil fédéral a éla1boré le 23 mal deux 
arrêtés sur les ruesure.s · propr~s i\ lu,tfer 
oontre Je chômage. 

D'ap.rè.; le premier de ces arrèt.és, des 
s-ubventions i1>ouvant atteindre le 25% du 
cotit des travaux 6-0nt accordér-s pour 
tous les travaux qui •ne \POuvaien t aupa.ra­
valJ'J,t être mis au bénéfie.e d.e subsides fé­
déraux. En outre, des suib.s·ides peuvent 
être versé~ pour cou.vrir le.s frais supplé­
mentaires qui résultent de l'emploi à des 
« travaux de c,hômage > d'ouvriers non 
exer<!és (subsides pour moindre .rende-­
ment). A cet effot, une somme de 10 mil­
l ions de francs sera prélevée ISUr le «fonds 
de chômage>, Comme travaux à encou­
rager con.formémoot à l'arrêté, viennent 
en .premier Heu les « travaux de obôma­
g-e ", améliora,tion.s d.u sol, construction et 
corrections de routes et de chemins, cor­
rections de cours d'eau, canalisatioo·s, 
construction de ,bâtiments pu.blics, reya­
,rations et 'l'éfections). 

Le second arrêté du Conseil fédéral 
concerne l'encouragement de ln c.onstruc-
,tion des bâtiments. . . 

Cet arrêté ,pours•uit Je but de tirer les 
entreprises d,e construction de la stagna­
ition dans laquel,le elles se trouvent. Les 
bâtimmits qui sont en mesure de remédier 
au chômage ou à la !Pénurie dea logements 
bénéficieront s,pécialement de l'appui de 
la Confédération. Il consiste en un su,bside 
alloué au propriétaire du bâtimoot et en 
un prêt sur gage immobilier au taux de 
4%. Le montant du s11'bside fédéral atteint 
Je 10-30% du coût total de la construction 
et dépend du genre et de la de.s.tination du 
ibâtimen.t. Le ga,ge ,mobilier peut s 'élever 
jusqu'au 30%. Les deux ,prestation·s ne 
J)euvent s'élever ensemble à plus de la 
moitié du coût total de la con.s.truction. 
Le gage mobilier constitué en faveur de la 
Confédération et du canton ne .peut pas, 
avec les gages lmmobiHers qui le priment, 
exoéd,er le 65% de la valeur de l'immeuib.le. 

Vend,redi matin, à Prague, une grande ·Si le bâtiment construit m oyen,nant ces 
foule a obligé des maisons de con,fections disposition.g est vendu et si un bénéfice 
et de C'haussures ·à procéder à des ventes est réalisé sur la valeur de l'immeuble di­
aux prix des terrups de paix. Dans un fau- minué <les .iiu.bsides de la ConféMration 
bourg, des éléments étrangers à l'endroit et du can.ton, Ja moitié du •Mnéfioo revient 
ont pillé une maison de commer,ce. Le mi- , à oos derniers. Le ra,pport locatH d 'un 1el 
nlstre de la défense nationale a envoyé ,bâtiment doit être seulement caloulé d 'a­
hnmédiatement _des patrouilles militaires, près ]a valeur d-e l 'immeuble diminué dc-s 

. q1l'i p,rotège11t la oommerce IDCnacé. Une subsides et ne doit pas excéder le 6 à 7% 
conf<irence des chefs de fractions de l'As- de ce montant. Le crédit prévu de 10 mil­
semblée nationale a invité le gouverne- lions de francs .pour Jes su·bsLde.9 de J.a 
ment à acguédr tous les ob1ets de pre- Confédération au !l)ropriétaire du bâtiment 
mière nécessité et· à proœder à leur vente, sera .prélevé sur le " fonds de cllômage »; 
sous le contrôle de la population travail• le crédit de 12 millions de· francs ipour les 
leuse. Le conseil a a.cc.epté ce projet. iPrêt.s •&u·r gage immobilier proviendra 

Au cours des désordres, <JUatre person- d'antres fonds fédéraux. 
nes ont été arrêtées ,pour accaparement Les deux arrêtés :néoossitent une coopé­
et 67 ;pour attentat •à la propriété et au- ration intense avoo les cantons. Les ,p.res­
tres excès. Souvent 1e publie s'est tourné tations de là Con.fédéra,tion ne seront oc­
contre les éléments louche;;. troyées que iIJOUr autant <JUe les cantons 

Les journaux demandent que l'Etat ln• àssu,ment au moins la moitié des presta­
demnise ,]es négociants <JUi ont subi des tians ,précitées. 
dommages au cours des trowbl~. Le Consei,I :fédéral a élaboré les deux 

A Kladno, les 011Tiiers ont d:resoo un arrêtés sous la réserve dè Jour approbation 
g»oet devant l'Hôtel de ville et Y ont con- 1par l'.AIMtnll!blée fédérale. L'octroi des cré­
duit les a,ecapareurs et les individus cou- doits de 32 millions d-e francs au total lui 
pables de commeroo illicite, leur ont fait demeure aussi -réservé. Le Conseil fédéral 
jurer devant le gibet de cesser four mé- transmet à l 'Assemblée fédérale les deux 
tier, .puis ont remis le giibet à la représen- arrêtés accomJ)agnés d 'u.n me..ssage spé­
tation municipale, qui le con,servera en cial et d'un projet d'arrêté fécffiral et la 
signe d 'avertissement. p-rie de rn.tHier les mesuras appropriées et 

· Les manifestation.s n'ont donné Meu à d'octroyer dari"S ln J>l'OChai11e séance les 
auéun désordre. crédits 111écessaires. Entre temp.s les tra­

,vaux ,pr-éparatoire.s pour l'exéeution de 
l'arrêté peuvent être ac~lérés. 

La Pologne 
""'llventon germano-snisse 

Exp'osé de Paderewski à la Diète 

Vai-sovie, 24 mai. 

Da-ns la séance de vendredi de la Diè­
te, Paderewski a fait un ex.posé disant 
notamment que la nouvelle frontière 
·ger.maI107J>olonaise est en ,général favo­
Taiblement fixée, à l'exceiption de deux 
districts ,polonais pour lesquels la délé­
gation de ,paix -polonaise continuera lies 

D'IIJ)rès le BUJ'ld, le •texte de la ,nouvelle 
convention économique avec l'Al lemagne 
sera rédigé a.u début de ln semaine. La 
eonvention, dont les cJau.ses essentielloo 

i s.eron4 publiées, prévoit que la Suisse l!-

1
. vrera à l'Allemagne du bétail et du lait 
. condensé e~ com1~n,sation du charbon al-

efforts. . 
· Commentant les evénements à l'est, il 

déclare que fa Pologne ne conduit ni ne 
veut conduire de guerre de ,conquête. Il 
ne sera touché à l'indépendance ni de 
il'Ukraine ni de la Lituanie. Paderewsky 
annonce que près de Podwolosziska et 1• 

de Husiatyn, de puissantes armées bol­
chévisres sont en.trées en Galicie. En 
conséquence, l'aJ"mée Hal1er sera con­
trainte de .coinIDatlre sur le front ukrai­
nien non 1pas contre les Ukrainiens mais 
contre les bolchévistes. FinaJement, Pa­
derewski demande à la Diète de décré­
ter l'autonom ie :pour la Galicie orientale 
et d'accorder les · pouvoirs nécessaires 
pour entrer en ·pou11Parlers de 1paix avec 
tel gouvernement u,krainien qui jouirait 
âe Ja con.fiance des Polonais. 

SPECTACLES. CONCERTS. SOCIÉTÉS 
SOOHlT1l VAUDOISE DE LA PAIX. -

Oette société aura son a380mblée générale 
mercredi 28 mai, à 8½ heures, à ln Maison 
du Peuple. Y. Moriaud, professeur à l'Uni­
versité de Genève, y fera une conft:-rence sur 
la Suisse et la Société des Nations. 

La SooMté vaudoise d·e la paix va com­
mencer un aottf mou,yement de propagande 
pour intér~r les citoyens aux grandes ques­
tions qui !lous préoccupent. Elle réorganise 
son comité en faisant appe.l à toutes les cln.s­
aes et à toutes les opinions. Ellé se propose 
do fonder des sections dans les principales 
villes du canton. · 

MISSION SUISSE ROMANDE. - Une 
vente organisée pur le Comité lausannois de 
l'Association auxiliaire en faveur de l'édu­
cation des enia.nts des missionnai res eurn 
lieu à la salle des Terreaux, à Lausanne, le 
mercredi 4 juin. -

Le soir à la chapeHe, projections lumineu­
ses : « Sur les rives de deux fleuves afri­
cains.> 

Les dons en nature et en arge.nt sont reQus 
a.vec reconnaissance au Secrétariat de !a Mis­
sion, les Saules, 2, chemin des Cèdres . 

Dans oes temps de renchérissement de tou­
tes choses, oette œuvre a besoin plus que ja­
mai.s du concours aetlf de toua ses amis. 

SUISSES DE RUSSIE. - Le comité du 

lemand. 1 

Un prooès d'accaparement 
J eudi dernier ont commencé devan,t le 

tribunal de Zurfoh les débai.s du .procès i-n­
tenté à une bande d'aeca.pareurs all~ 
man<l-s qui avaient fondé en novembre 
1915 une société collective poür l'achat de 
toutoo sorres de denrées. Les principaux 
acou.~ sont les nommés Ru<lol.f Munzin­
g,er, Martin Seligm ann, Joseph Rosenau 
et Max Emanuel. En cinq m ois et demi, 
ils on t réU&Si à réalis,er un bénéfice de 
1,132,770 fr. grâce à leurs spéculations. Il 
a été établi qu'en six semaines seulement 
i.ls ont aohet~ et. r evendu 600,000 k ilos de 
càîé qui était rés,ervô à la eonsommntion 
suisse com.mo marcJiandise de la S. S. S.; 
mai.s ils a'i.nté ressaien•t aussi au riz, à 
l'huile, a;u saindou:x, au chocolat, au sou­
fre et au ,savon. Toutes ces marchandises 
é taient aohetées à n'importe quelles condi~ 
tions et ex,portées ensuite en Allemagne en 
éludant sans scrupule& les olauses de la 
'8.8.S. · 

AU LYCEUM DE SUISSE. - Une expo­
sition et vente de gravures suis.ses anciwnCd 
uura lieu du 31 mai au 9 juin, de 10 h. à midi 
et de 2 à 5 heures, 11u Lyceum de Suisse, 
13, rue St-Pierre. Une très jolie c11rte postale 
y sera vendue. 

ARM:fJE DU SALUT. - L'Armée du .Saàut 
organise eommc chnquo année le jour de !'As­
cension, dans la grande salle de Tivoli, le 
rassemblement de ses postes d'activité des 
eruv1rons de Lausanne, et de Genève. , 

Cette année, Mme la Commissaire Oli­
phant présidera cette fête annuelle. 

Le dimanche 1er juin auron t lieu au Ca­
sino de Montbenon de grandes :réunions dans 
lesquelles on entendra : le Commissaire Kit­
ching, secrétaire privé Ju général B. Botli ; 
la brigadière O. Booth, fille aînée du géné­
ral et secrétaire in ter.nation afo de 1' Armée du 
Salut. 

CARNET DU tJOUR 
ThéO.tre. - 8½ h., Tournée Baret : Le Mar­

quis de Priola, aveo Le Bargy. 
Kursaal. - 8½ h., L'Enfant de ma , œur. 
Ma.1,on du Pwple. - 8½ h., Conférence 

O. Fonjellaz. 
Ro11al Biograph. ~ 8 h. et 8½ h., Cinéma. 
Lumen. - 2½ h, et BU h., Olnêma. 

™ 
CHRONIQUE FINANCIERE 

A WLntert.hour, Winterthour bat St-GaU 
par IS l O ; à Zurich, N.eumunster ba:t Grass­
hoppen par 1 à O; à Zurich, Young Fellowa 
et Brvhl font match riul par O à O; A BMe, 
Jid Bof• et Lucerne font match .nul par 
1 à 1; • Ohauxade-Fonds, Nordstern et 
Ohaux-do- fonds iont matoh nu'l P!l~ 1 à 1 J 
Etoile bat Aar-,u pnr 1 à O. . · · . . · 

groupe de Lausanne de l'Agsoeiation des 

l. Suissea en Russie aura son assemblée bi­
mensuelie le mercredi 28 au lieu du jeudi 
W «l'!r~,~t, A 8 heures, au Oa-fé HelvétlqlUI-

Lœtsohberg-Sfmplon 
Recettes de mara 878,000 fr. (8815,786 fr. 85 

eii 1918). Janvier-mars 978,000 fr.; diminu-
tion 188,808 fr. 92. · 

Pas de soldats américains 
Berne, 24 mai. 

Le Départ~ment politique communique 
quo la d,tvl&ion militaire de la l~a.tio:n des 
Eiat.s-Unla lui a fait -savoir oMiciellement 
que le voyage en S.uissa de soldats amérl­
~alns ne pouvali être autorisé. 

------------
L'incident de M1écourl · 

L'avocat de la famille du li eutenant 
Walter Flury, de Granges, tué à I.,I!écourt, 
fo 7 ootobre 1918, par u.n avi a·teur alle­
mand•, écrit ali Bu.nd que les pourparlers 
entamés aveo l'Allemagne ont abouti à un 
aocord à la &uite duquel le gouvernement 
allemand a ,p,ayé à l a famille une somme 
iill!portante à ,titre dïndemnité. 

Electrification des C. F. F. 
Le 21 maj, sur la ligne Ostermundigen­

.Brigue, ont eu lieu les cour~es offic-i~lles 
d'essai avoo une looomot1ve électrique 
d'essai, du type l-C-1, de 1&50 HP. 
N° 11201 des Ohemi:ns de fer fédéraux. 
L'équipement électrique de oette -locomo­
tive a été fourni par les Ateliers de oons­
truetion Oerlikon. Après avoir rempli sans 
la moind,re di,fficulté toutes les prescrip­
tions du programme et r~pondant aux con­
ditions de service de ia ligne du Salnt­
Gotl1ud, elle a été mise en service régu­
Mer sur la ligne 'l'houne-Osbermundigen. 
Cette machin-a est donc la première d 'une 
série de quatrë locomotives éleetrHtues 
d'eissai, oommandée par les C.F.F. et dont 
la fourniture avait ~té répartie entre les 
Ateliers de construction Oerlikon"Ia S. A. 
Brown, Boverl & Cie, Baden, et là Société 
suisse pour la construction de locomotives 
et do maehlnes de Winterthour. 

LES GRANDS-CONSEILS 

Sion, 24 mal. 
Le Oran,d Cons~il valaisan, dans sa 

séance de jeudi, a d i-scuté la question d.fo­
césàine. Il a entend,u les rap.ports de MM. 
Denis Morand et Oscar Walpen, qui au 
nom de Ja comrmÏ.Sisfon ont insisM SUT l a 
nécesBité d'obtenir du Vatican des préci­
sions au ,sujet de l,a nationalité du titu­
laire de !'Evêché. 

En effet, la note du cardinal secrétaire 
,d'Etat ne parle 1pa.s de la nomination d'u.n 
évêque valaisan, mais so borne à indi­
quer que le titulaire devra pa;rler les deux 
,langues nationale.."! du Valais : le français 

· ,et l'allemand, ce qui r evient à dire que le 
Vatican pourrait envoyer à Sion un évê­
{JUe français, allemand, Italien, autric.blen, 
pou-rvu qu'il ,sache parler les deux langues 
n.ationales valaisannes. • 

La commission a dono exprimé Je désir 
form~l que le candidat soit de nationalité 
valaisann-e. 

Après une dis-cussion à l aquelle ont pris 
pa.r'i M.M. de Stockalper, C. Desfayes, et 
Hermann Su.ter, .président du Conseil d 'E­
tat, le Grand Conseil a voté les conclusions 
sùivanbes de Ja commission : 

1. Le Con.s-eil d-'E tat est invité à écrire 
à la Cour de Rome .pour la jpr ier de re­
iPOUTVoir nu pl.us vite Je siège vacant du 
•diocèse <le Sion. 

2. De préciser q ue la dernière note du 
,Salnt~Siège os,t interprét~e .par le Grand 
Conseil dans le sens que lo candidat au 
siège épiscopal soit de nation alité valal-
~ann~ · 

3. Que lorsqu'un nouvel évêque oora 
nommé le.s 1J1égociatlons ~ient i-eprises 
afin de préciser <J.e {Juelle manière les au­
torités valaisann.es seront consultées à l'a­
venir et de fixer les fu.tures relations en­
tre le pouvoir civil et le pouvoir religieux. 

Dans cette même séance, le Grand Con­
.ieil a abordé la question de la .revision de 
la Constitution et l'extension d es droits 
JPopul-aire.s; il a admis sans op,posi,tion le 
,prinel,pe de l'élection directe du Conseil 
d'Etat et des conseillers aux· Etats et par 
33 voix contre 31 J'éleetion des juges can­
tonaux JJar le peuple. Par contre, il a re­
poussé l'élection directe des juges-instruc­
teurs et des préfets. La question de la 
Jirocéaure de revision a ét.é renvoyée à la 
commis:.sion. 

VendredJ 1e Grand Conseil a r envoyé au 
Con.sèil éËtat ,pour étude et rap.port une 
motion tendant à l a su1J)ipression d e l'in­
compatibilité <les fonctions ece,lésiast.i,quee 
et civiles e t uoo autre -motion de M. Ca­
millo Dœifayes aur la protection ouvrière. 

NOUVELbE.S DES GANTONS 

FRIBOURG. - Samedi mutin, le nommé 
Fontannaz, march1md de bicyclettes, murié, 
âgé de 62 ans, s'est jeté avec sa motocyclette 
contre une voitu.re de tramway. Relevé avec 
une fracture du ordne, il n été t ransporté à 
l'hôpital è.ans un état désespéré. 

GENEVE. - M. Bischoff, chef de l'Inst i­
tut de police scientifique de Lausanne, a été 
nppel-é Il Genève pour y organiser un nou­
vertu service perfoct.ionné de dactyloscopie au 
Service anthropométrique. 

Tous les syrtèmes utilisés par les ;polices 
internationales auront leur plaee dans le nou­
veau servioo que M. Bischoff met actuclle­

. ment nu point. 

Berne-Sel1 iv:zrzellbourg 
Recettes de mars 37,000 fr (30,480 fr. 07 en 

1918). Jnnvier-n11m 102,000 fr.; augmentation 
22,080 fr. 12. . 

Vallée de la Gnrbe 
ll,€œUes de mars 82,500 fr. (en 1918 75,653 

francs 12).. Janvier-mars 230,000 fr.; a.ugmen­
ùition 19,114 fr. 68. 

Splez-Erlenba.oh 
Reç,et tes de mars 25,000 fr. (en 1918 26,874 

francs 25). J ,mvier-mars 67,000 fr. ; diminu­
tio:9 10,271 fr. 03. 

Erlenbnch-Zweisimmen 
ReoeJtes de mars 89,500 fr . (27,783 fr. 23 

en 1918). Janvier-mars 101,500 fr. ; ;-augmen­
tati on 16,110 fr. 42. 

Locarno-Pontebrolla-Bitns.sco 
Reee~es de mars 21,681 fr. (14,682 fr. en 

Hl1B). Janvie r-ma rs 68,980 fr.; augmentation 
26,567 fr. 

VUES DES ALPES 

L'image annonce qu'elle publiera une série 
de 10 vues dea Alper, suisses prioos en avion. 
La aérie commence avec une superbe photo­
graphie du Cervin prise par le lieutenant­
aviateur Mitelholzer; elle oontLnuera avee 
des vues de la Jungfrau, de la Dent de Mor­
cles, de la vallée du Rhône, etc. Il faut s'at­
tendre que la aérie des 10 muncros s'enlèvera 
trèa foollement, auBSi est-il prudent de les 
~ir par aouacri,ption. 

CANTON DE VAUD 
EGLISE N ATIONALE. - Le Conaeil d'E­

tat a nommé pasteur do la f>aroisse de Chl­
tea u-d'Oex, M. Oharles Cw-tet, à Rougemont; 
pa~teur de la paroisse de Bière, M. Philippe 
Grin, à Trey. 

MORGES. - Li tribunal de podioe du dis­
trict <le Morges a condamné à s ix mois de 
réclusion et aux frais, un père et une mère 
dénaturés, domiciliés à. Basscnges (Ecublen.s), 
qui s'étaient livrés à des mauvais t raitements 
répétés sur la persomie do leur enfant. 

• BASSINS. - Un incendie dî1 à une ci­
garette imprudemment jetée sur de la paille 
a détruit, vendrœi matin, dès 10 h. 30, à 
Bassins, ln mnisou de :M:. Ami Velan, <:.ompre­
nant logement, grange, é<:urie, dépe,uùauœs. 
Le feu n été rapide et madgré de prompts se­
cours, Je bâtiment . fut consumé en moiJ18 
-j'une heuie. Le bétail, eau.f un porc, et une 
partie du mobilier ont &té sauvés. 

• YVERDON. - La munfoi.pnlité d'Yver­
don a adressé une p.rotestation 111u Oonseil 
d'Etat au sujet do la hauteur dea eaux du 
l ac de Neuchâtel Les r ives sont inondées, les 
êgoiits refluent dans les e81Jleaux, au détri­
ment de ln santé publique. 

* GRANDSON. - Marcel Weber, ohe:f pi­
lote de l'ooole Aéro, survolant mercredi la 
qontréo Yverdon-Grandson, constata des ra­
Ms de son moteur. Il desoendLt sur une prai­
rie qui lui semblaH propice A l'atterrissage ; 
mais l'herbe cachait un fossé; l'appareil y 
piqua une tête ; l1Mlioo fu't brisée et la tolile 
des ailes endommagée. Jemli, les réparations 
néoo.ssaires étant faites, Weber voulut re­
prendre les airs ; un amortisseur de la roue 
droite du char riot céda et l'avion capota de 
nouveau, si bien qu'H Il dfi être ramen6 à la 
Blé<:herctte sur camlon-automobiie. 

LAUSANNE 

Journées genevoises 

La Fanfare municipale de la ville de 
Genève es-t arrivée à Lam,anne 1amedi 
aoiT, attendue sur la place de l a Gare par 
un nombreux plllblic • 

L'Union instrumentale, aooom,Pagnée 
des dra•peaux et des délégués de runion 
des sociétés lausanno~, l'ont reçue sur 
le ,perron. !Ms ileurs ont été offert€s au 
directeur, M. Cons tantin Bruni. Un cortè­
ge .s'est organisé e t a i})a·rcouru les prlnci­
pales rue.s de la ville. 

Le concert donné par cet admirable 
corps de musique ava i:t attiré une foule 

1 énorme. I.e programme - que d'aucuns 
1 auraient voulu moins artistique - témoi-
1 gnaH d'u.ne ricihesse et d 'un éclectisme 
j parfaits : l 'originale Ma:rche ~ l 'Emi.r de 

Luigini, que nou•s avons connu chef d'or­
ohestre à l'Opéra-Comique, la Parade mi­
litaire de Massenet, la Smwte '[XIJthéUque 
df- Beebhoven, l'ouv.ert-UTe du Rol d'Ya de 

1 Lalo; une Suite alg{Jrier,me et la Sympho­
nie N° 1 de Saint-Saëns, enfin la -célèbre 
Marèhe de Rakoczy de Berlioz ont ét,é en­
levés avec une justesse, un souci <les nuan­
ces, une sûreté d.ans les a,ttaques et les 
ohangements de r ythme, qui ont émer- . 
veillé. M. Constantin Bruni tient admir a­
blement ses musiciens dans sa main . Ce 
concert, auq uel l'excellent chan teur Cas­
tella prêtait son concours, a eu un succè:3 
complet.. 

Celui <le d imanche matin au quai d 'Ou­
chy ne fut ,pas moins beau; le programme 
en étaH molns · sévèro : une M,(Jff"che de 
P-arès, doo fantaisies sur la Tosca et lœ 
Diamarrts de la couronne, en formaient les 
!Principaux n.uméros. CasteUa a obanté de 
nouveau le Rmzz des vaches et a été lon­
•guement acclamé. 

Un banquet a réuni à 1 heure les musi­
ciens genevois et !]uelques amis dans l,a 
aalle des XXII Cantons, au Bu:Het de la 
G are. Sous la présidence de M. H . Val­
lotton, désigné comme maijor de table, on 
a en.tendu des discours do MM. A. H ugue­
nin, président du comité de ,reception1 A. 

, Jaton, président de l 'Union instrumentale 
! de Lausan•ne, Alber t, .pr&ldent de la Fan­
' fare m u.n:icipale de 0-enève, Paul ,Rosset, 
, municipal, qui a gorté oon toast à l'es­
! prit ,publ ic geuevois, Oh. Borgeaud, arc.hi­
' tecte - qui fut il y a tren.te-quatre ans 
J pré&ident d e la Fanlare genevoise où H i joualt le tr om.bone -, Bizot, président du 
1 CJ,u,b genevois de Lausanne, Dexter, eon­
'! sul des Etats-Unis, qui dit des choses 

charmantes à l'a,lrei::se des deux grandes 
villes romandes Lausanne et Genève; · 
Klein, ancien conseiller d'Etat, q ui fu t aus-
5i président de la Fanfare g enevoise il y a 

1 quarante ans, et qu i célébra .l,e cantonalis­
i me qui fai t la grandeur de no.s can tons et 
, d e la pa trie suisse, Prod·hom, préfet, qui 
1 remercia les organisateurs de œtte mani­
: festation. L~ frères Castella , tous deux té­
! 'Dors à la voix pufasante, chantèrent l'un 
1 et l'autre, aux ap.plaudissoments de tous; 
' on entendi t encore de.s monologues, etc. 
1 P u.is ce fuir ent d.es c baJ.lades en ville~ 
1 jusqu'à l'heure du ba teau pour G~nève. 

1 
Nous espérons que no.s excellents eonfé­

. déré<i rem.por.teront un bon souven iJ' des 
1 quelques insta.nt.s pasoos dans la caiPitale 

vaudoise. 

Les échanges nniYersitaires 
franco-suisses 

Nous avions a nnoncé que, dans le cou 
rant de la .semaln~ dernière M. le :p.rofe.s 
.seur A. Rey, de la FaouJtê des lettres de 
Paris, donnerait trois leçona :réservées 
aux Mudiants de l'Université de Lausan 
ne et une conférence pwblique. Les trois 
l~ons on,t été assidument suivies J)ar nos 
é tudiants qui ont tenu à profiter de l'en 
&eignement .si lumineux qu'il.s avaient le 
pri,vilège do voir m is à leur portée et 
c'est samedi ruprès-midi, d·ans la salle 
du Grand Conseil, que M. A. Rey a donné 
sa conférence pwblique su,r l'orientation 
oot1wJle de la philos<Yph"'8 ha~. La 
s alle éta it remplie par les pro!esseurs, lea 
é tudian~ et tout le ,pui>li<: lettré de Lau 
aanne. 

M. le recteur Lugeon a présenté M. Rey 
en signaaant l'importance de fa date du 
24 mai quI marque le débnit de ces écllan 
ges univers i-tai:res où notre Univers it~ 
,trouvera de précieux avantages et qui met­
,tron.t Laus.anne en mesure de .suivre le 
mouvement intellectuel français si ricihe, 
si "Varié, si fécond. M. Lugeon a rappel~ 
la visite de M. Emi,le Boutroux et 
son inoubliab le causerie sur le « bon 
sens»; puiis a s ailu~ en M. Rey un dea 
maitros -les plus émine-nts de cette philoso. 
phie ifrançal.s.e « qui brille d 'un écla.t ,péné­
tra!llt et salutaire», et l'auteur d'ouvrages 
déjà classiquœ .su.r la Thoorie de la Phy 
Bique · et la Phil,osQph~ ~-

Nous ne pouvons ma.1heureusement d on 
ner de la conférence de M. Rey qu 'un re­
.sumé s.i bref qu'il m~ saurait, par là même, 
être a;bs,olument fidèle. Voici cependant le 
•thème et les gramds •tra ita de cette cause­
r ie .parfaitement simple, à la fois concise 
et étendue, et qui fut estimée à sa vraie 
valeur .par le plus attentif des auditoires 

On considère génêralement la phùlosophie 
française de la. période qui s'étend entre 1840 
environ et 1900 co=e une philosophie pure­
ruent intellectualil1te, faisan1 abstraction de 
tout ce qui dans le patrimoine de l'humanit4 
est sentiment ou idéruli.3me. Un examen loyal 

. des grandes doctrines françaises démontre 
que oe jugement est erroné ou superficiel. ~ 
le renouveau de popu:laritê de la philosophie 
française au début du 20me siècle est là, 
d'ail!leurs, pouT prouver que l'aboutissement 
des trnvaux du 19e s.iècle n'est pas dans le 
matériaHsme étroit qu'on prétend. D' Auguste 
Comte A Renouvier, en pllllSant par Cournot, 
on trouve la tendance commune et tradition 
nelle de tous les phiJosophes irançaia : l'e.t~ 
fort vers le réel. Dans cet effort, la phifoso­
phie française a su trouver l'idéal. 

Auguste Comte a réagi contre le positivi1 
me artüieiel du 1Be sièale. Il a voulu cone&­
voir toute la réa.lité et a cru la trouver dans 
une science comvlète, capable d'embrasser 
tout l'univers. Remontant d'une scienœ l 
l'aut re, de la plus simple à la plus complexe, 
il a vu dans la dernière venue, la sociologie, 
la véritable ooienoo de l'humanité. Loin de 
faire abstraction du sentiment, Comte n for 
mulé cette loi : c si l'foteHigenœ résout les 
problèmes, c'est le cœur qui les 1)ose >. Kont 
op.posait le cœur à l'in t~lligenoo. Comte a_ vou 
lu t rouver la oontiDuité de ces deux notions 
Dans sn religion qu'on a voulu, bien à tort 
ridiculiser, Comte a cherché, p,nr ses sym 
bôles, à parler à l'imagination humaine, à 
consoler, à donner une dootrine de vie. L'~ 
difioo auquel Auguste Comte a apporté sa 
première pierre, Cournot en a continuo i1 
ronstruction. Enrichissant les constatations de 
Comte des résultats de la critique, Oournot & 

estimé que le philosophe devai t, avec l' aide 
d n savan t, estimer ln probabi'lits des rés ulta-ta 
scient ifiques. Cournot constate que ln réalité 
est faite le séries d'événements que le ha 
sard fait se Tencontrer, san-3 .qu'il y ait à œ tte 
rencontre le néœssité absolue. Mois si le 
monde est un système de cantingenoos, toute 
place est laissée à la liberté humaine. C'est 
Renouvier (]Ui parachèv'! l'édifice. Il ajoute 
aux méthodes de ses prédéœsscurs l'analyse 
de la certitude. Pour Renouvier toute certi 
tude vient de l'homme lui-même, implique 
une adhésion de la passion, du· sentiment et 
de ln volonté. Il n'y a pas de oertitude in 
teHectuelle absolue. Nous héritons d'une tra 
dition lointaine. Nous ne formulons des af 
firmations scientifiques que sous l'influenoo 
de l'hérédité. 

Ai,nsi de Comte à Renouvier s'affirme la: 
tendanoe de la pensée française .pour laquelle 
le fond !!Brieux oo lu connaissanoo humaine e&t 
fou.rai par la seienœ qui !ltlrt de base et de 
point de départ pour atteindre toute la réa 
lité. Maîs l a science ne résout pas tous lea 
problèmes. La solut ion des problèmes primor 
diaux relevant de l'idéal lui échappe. C'egt 
donc en con tinuité avec les t ravnu_.,_ sc.ienti 
figues que cette solution doit être recherchée. 
Quelles quo soient les réponses de la seicnoe 
on ne peut les aooopter sans les peser et les 
juger. Âotuellement, avec ln pbiJosa,pbi,2 de 
M. Bergson, débute une efflorescence . nou 
vollc. Elle achèvcrii. l 'épanouissement. fnvo­
r ioo. rendu possible par Comte, Cou.rriot et 
Renouvier. On trouve chez M. Bergs,:,n le 
même effor t vers le réel. le mêmo d<'•s ir de 
concilier les exigences rie l'intuition aveo 
les vues de l'i ntellii::ence. 

Ln philosophie fr-ançaisc po t1r$uit sn mar 
che ,ers la vérité et ln jusiiœ. EJ;te cherche 
à lier si fort ces deux notions l'une à l'aufre 
qu'il n'y ait J}as pour el.Je de vérité s ans jus 
tice ni de justice sans vérité. 

L a l~,0n d e M. Je-lProies.seur Rey, da M 
rsa .sim,plicié sér ieuse et vraie, dépourvue 
d 'or nements inutiles mais parée de tou!M 
les qualités spéci·fiquement franr;.nises 
précision, él~a.noo et darté. a révélé nvoo 
tout e la force désirable quels bien fa iu, 
nou,s .pouvons autendre des échanges uni 
versitaires dont eJle con.5tituo le trè..<; bril-

~- lant <Mbut. Ph. S. 

LE PROGRES CIVIQUE 
Des questions émouvantes et hardies sont 

t râitées dans le second numéro du Progr~ 
Civique, la nouvelle revue de critique poli­
t ique. 

Voici quelques titres : L'Effort des hom­
mes doit-il aboutir à augmenter leurs souf­
franocsY par P ierre Hamp; Pour détruire la 
misère, il faut e_n fa ire un délit, par le Dr 
Toulouse; Lutte ou coopération de elassesY 
par Gnbriel Senilles. 

Les patrons auss i ont intérêt li appliquer 
la journée de huit heures, par C. Haye; Ln 
grande presse de Par is est bien vaguement 
républicaine, par A. Aulard; La socialisation 
des femmes par les Bolcheviks, par T. Foss~ 
hin, etc., etc. 

Et que d'eaprit satirique, quo <le verve 
amère dans les dessina d'Hermann-Paul, 
d'Ilautot, de Roubille, de Radiguet! 

REVUE DES DEUX MONDES 
Sommaire du 15 mai 1919 : 
Le printemps tourmenté, Peul Margue­

ritte. - Notre infanterie, Joseph Bédier. -
Quelques grandes minutes américaines (1917-
1918). I, A. Le Braz. - Le budget de lit toi­
lette depuis sept siècles, I, VIe Georges d'A­
venel. - Comment Jean Wouters oomprit la 
guerre, Paul Darmeutières. - Poésies, Com­
tesse de Noailles. - La Libre Belgique, A. 
, au de Kerckhove. - I.e règne i'Alwc:an­
dre III, II. Ernest Daudet. - Nos alliés 
d'Extrême-Orient : Chino et Japon (1917-1919), i: 
A. ™rard. - L'emprise allemande en pars 
neutre, Noëlle Roger, etc, 

REVUE HEBDOMADAIRE 
SommaiN du numéro du 17 mai : 
Mgr Oharost, Crimes e t châtiment : VJII. 

Lille pend ant l'occupation allemande.- Hen­
r i Lavedan, La belle histoire de <kneviève 
(III). - Jean-Louis Vaudoyer, Léonardes­
ques. P oésies. - A. Soulnnge Bodin, En Al­
lemagne il y a vingt-cinq ans. - And ré Mi­
chel, Promenades au Louvre. - André Chnu­
meix, François Buloz et ses amis. - Lee 
faits et les id6cs eu jour le jou r. :MemE'nto bi­
bliographique. - Vic mondaine. 

LA REVUE DE PA.RIS 
Directeurs: MM. Ernest Lavisse et 

Marcel Prévost; de l'Académie Ïrança:se, 
Sommaire du numéro du 15 mni : 

Edouard Estaunié, L'Ascension de M. Bnslê­
TTe (2me partie). - Henri Bouché, La photo­
gra,phie aérienne. I. - Gustave Simon, Dix 
années de collabora tion. II. - .Auguste Du­
pouy, Pêcheurs bretons : les Langoustiers. -
Longwort h-Chambrun, Une autobiographie 
de Shakespeare. I . ....: LouiB Lefebvre, En Ita­
lie : Impressions d'un P aysan français. IL -
A.-R. de Lens, Le Harem entr'ouvert (fin). 
- O. Demorgny, A travers ln Finiande (Jour­
nal d'un courr ier ). - Fernand Vandérem, 
Les lettres et ln vie. - Amiral Degouy, La 
question de Dantzig. 

Tous les travaux d'impre.ssion pour ad­
ministrations et particuliers sont exécutés 
aux meilleures conditions par L' J !IIP RI• 
MERIE de l a GAZETTE DE LAUSANNE 
( Sociét6 suisse de publicité). 
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ArD1~e du Salut 
LAUSANNE 

&rand rassemblement 
de l' A~eensio.Q. 

A TIVOL:I 
dirigé pal' 

LA OOMMISSAIBE OLIPHANT 
assistée des 

Colonels Fornaobon O. P. 
Lt•Colonela Delapraz et Malan., 
■ajors Hauswirth et Isely, eto. 

Les corps du Léman reprèscntés. 
■atln 10 h, 
Apn1.1-mldl t h. lfl Démonstration par la jeu• 

ness~ sa.lntlste. 
Après-mldl 3 h, Louangea et témoignages. 
lolr 7 b. tf'j Batallle de salut, 

(jhemln de Ier 

\liège-Zermatt 
La réouverture de la llgne est Bxée au lundi 

st mal Jusqn'à Zermat&, au lieu du 1er Juin ILo­
noncè do prime abord. 

Pour l'horaire des trains, consulter dans toutes les 
1ares l'artlche p;énêra.le des Chemins de rer sntsses, 
du 2 décembre 1918. 

Direction (j. P. P. 
7187 1c>r arrood!asement. 

AUTOMOBILES 

ADDOR & Cie 
bAUS.L\NNE 

l'our uo &axl No 
téléphonez an 

SERVICE JOUR 1n· NUIT 

La plus importante et la plus ancienne 
maison de la plaoo. 

IJe vérl!able 

Carbolineom Avenarius 
reconnue la mellhiure huile pour la con■er­

vatlon . du bols 
vient d'arrivrr fi nouveau. 

l(UR~AAb 

Do vendredi 'J3 au mar­
di :n mal, à 8 n. 30 

(Dimanche, mat, à 2 h: 80) 

Trois heures de 1ou-rlrc 

L'Enfant de 
ma sœur 

vaudeville en 3 actes. avec 
Je coml'lue Rivière dans 
Na110 éOD, 7073 

Location « A la Civette ». 

HÉ.AT.RE L~~E-N 
,; u t ~.: , 1. ,;, C J NÉ MA .• U.K; Uli 

Pl\Ô J lh\. U}IK 
do 23 au 20 mal 

40 ::e:. P. 
Drame en·•J acte~1 d'a­

près l'œuvre celèbre 
d'Andrè de Lorde (le 
Pria ce de lo. Terreur) 

Contlouauon de l'im­
mense succ6s : 

l.ta Maison 
de la Haine 

avec rexqui:,e Miss 
Pearl White et An­
tonio Moreno. 
5. Le Carnet rouge 

6. Lu FUches emtJoi-
.tonn~s. 7074 

Vente de mobHer 
lins e, liqueurs 

Le mercredi 28 mal 
1919, à 2 ueures apres­
midl, dans les locaux de 
,a masse, Ponta.ise, 88, a 
Lausanne, t'Qtftce des rail­
lites de ce district proœ­
déra. à la Tente de l'actif 
de la. faillite de Louis 
cHRISTIN, cafetier, consis­
tant en: 

Mobiller soit: Tables di­
verses, obalses. l régula• 
tenr, l lOL Terrerle. l cliar 
à bras, 1 pompe à trans­
vaser avec eypnon et s 
bottes laiton, 1 maohlne à 
boucher, etc. 

Marcbitn<11ses . : Vins 
blanc et rouge oaven et 
en bouteilles, liqueurs et 
11irops divers. 
Lausanne. le 22 mal 1919. 

Martin Keller & &0 Wallisellen 720~Le Prép~ ~~:Ulhes: 

.Toue les endu!ls sné.o1lulx pan:l'lndustrie du bàtl- Villa à vendre 
ment. l'indu, trle et l'agrluulture. 1176 

6rand HDtel Tiscbborn 
TAESCH sous Zermatt 

A ltilude 1466 tn.ètre.t 6871 

nvec tnrdln 
d'agrément et potager 
coustructlon recente, en­
tre 1Ienens et Ecabten11, ~ 
10 minutes de la pre. Jo­
lie Bltuation, a apparie-

BANOUE DE GENEVE 
Fondée . en 1848 aveo le concours de l'Etat de Genève 

ÉMISSION 
de 

10,000 ACTIONS NOUVELLES 
de Fr .. 500.-- nominal 

En raison de la .progreaalon constante de! all'aires de la Ban.que, le OenaeU « Adml­
DIBll'atlon estime devoir faire usage, dès ma1nlenant, du droit que l'a.ri. D des statuts 1..­
oontère, en émettant le solde du capital-actions prêTU t. Fr. 10,000,000.-, dont Fr. D,000,000.­
IOD\ èmls et souscrits. 

()e\te opération comporte l'émission de : 

10,000 ftCTIONS . NOUVELLES 
de Fr. 100.-• nominal 

qui, 1uivani les atatata, son, réservées par préférence aux act1onnalre1 aoiuell, l nl801t .. 

une action nouvelle pour une action ancienue 
L'K&a& de Genève, en sa qualité d'actionnaire, a. droit k &,000 actions no11nll81, av 

lesquelles <l,OtJO lui sont rêaervèés a option. Les 1.000 antres tllres on& élè cédés par lai el 
pris terme par un itroupe de banques g1mevolaes. · . 

Le• action!! qui n'aur·on& pas été 1ou11crlles par lea actlonnalret seronl oaeriet • 
souscription libre. , mre réducttble. 

Le prlx d"èm1salon es& ftxê à : 

· Fr. 675.- payable oomme 1uU: 
la prime de Fr, ~- - plua IIO 0/0 clu montant nomin1l, 101' 1 

Pr. Bt::15.- 1e 2 :1 utn. et le ■olde 

Fr. 25C>.- 1e g aoü1i prochain. 
Les Terseml!nts qn1 ne sera1enl pu effeotuèB da.na les dèlata préTDa, anron& l ~ 

ter un 1ntèr6\ de re&arcl. . 
Par contre.1 le second Tersemeu& pourra 6tre anUc1pé sons booUlc&UOD cl._ 

NeOmp&e de a 0/(). -
Lei actions nouTellei auront droU 

aa dividende entier pour 1919 
Poar faire nloir leur prlvilege, les actionnaires devront presenter Jean Ut.rel paa 

letlampillage avant le IO mal. 
Les souscripteurs reoeTl'On\, lors du premier Tersement, un 081'Uftoa& J)l'OTlanlre • 

sera écbange Ion du aeoond Te1'5emen& contre des titres déftnluts, enUèremen\ llbèitl 
el revêtus du llmbre f&det'a.l, aux trats de la B11nqoe de Genève. 

~. le 17 mal 1919. 
lie Gonsell d• Administration. 

LN 1onsorlptlons pr1T1léglées oo Jibrea seront rCQues, eana frals, du 

l. e au BO mat. lncluslwment 
l la BANQUE DE GENÈVE, 4, rue du Commerce, Genhe J 

IJNIO.N F11'1ANcœRB DB G&"BVB, oen6TII ; 
Jot. IIENT8CB • ae, n, alé, oenèTe. 

- ' - . -· 

. o·FFRES. DE 'PlACEs· OEM-ANDES DE PLACES 
l,n demande, aux env. de Dl ion (.-rance), J. homme ·sommelière C()Dn&lssant deux Jan• 

de 15-ltl ans, pour a ider cultures et soins uu bèta.11 • gues, cbercbe plaœ J)Ollt." 
;:;'adr. M. Sarrazin, Remilly p. Al'C s. 'l'llle (Côte d'ùt'), . . de ·sutte·,p u à convenlr, 

t-.' . B., poste restante. Morgu. 7170 

Cul• 81. ni• ère Personne sérieuse, de confiance 

f!~fe~~~\?;;rfear J::11!1a~:~;: Comptable T;C1t~::e~':.ii~t~~:iJ!U:-ve:::, 
Bun ga.i;:e. Ollres sous N 24265 1,, Pu/Jlicitas S. A., capital da.os commerce • .Adresser offres sous P 2593 
Lri u.~anne. . 707tl L, Puhlicita.t 8. A ., Lausanne. 71Jd! 

~;a ison de couture cJc 1er ordre chcrctle une très Young lady speaklog per1ec, Engllsh and German. 
bonne "endeuse très ~xpér1mentèe. Belle havlng uren 4 years ln America, seekB 

s11ua11on sera ra.Ile à ven- position to children. of\'crs under S. H •• • Vlllage 
deus<> capable. vlfrr!s sous Q 2595 L, Publiciltu S. suisse », Lausanne (Signal). nso 
A .. Lausanne. i065 

Commis de magasin 
Jeune, cunua1ssant la partie, est de111,anàd d~ns un 
bon magasin d'êuleerle, cllaussures et quinca11lerie. 
1•:or1re aous u 24290 L, Pubticita., 8. A.,Lau.tanne. 

On cherche une 

bonne cuisinière 
bonne santé et références exigées. Entrêe de suite. 
Bon gal{e. S'adr, .ume Pocbelon, Av, q1ant1neJ. 7! 
Lau,.aooe. : 71St 

on cherche J)(!ur l'étlll, à la mo11tagoe, 

une· personne 

Jeune nomme, diplômé, ayant terminé son a.ppren­
tlssage dans une maison de com1I1erce, cherche place 
de comml~, do prérér denrées alimentaires. Ecrire 
sous V '.L610 1,, PublicittU 8. A., Lausanne. 7113 

Tal'lleuse Jeune tllle ayant fini son apprenllS• 
sage de ta.lllense pour dame, ohercbe 

place dans bonne ram1lle wur se perreouonner dans 
son métier et la langue tranço.lse. S'adresser à .m. 
Bandeller, Allllchwll près Bàle, 7070 

Jeune Commerçallt suisse, àgé de 24 ans, 
cherche plaoe · comme 

employé de bureau dans magasin de fer'--pour ce 
perrectlooner dans la langue rranQalae. onres sous 
T 2607 L, Publlcltaa s. A,. Lau■anne, 7118 

Jeune bomme surveillant dans en,reprlN 
cbercbe place de • oo dans ma.taon 
Industrielle ou commerce. · 

Rèfèrences. Offres BOUS A 256!; L, Pnbllcltu 
8. A,, Lausanne. 7000 en bonne samé, connaissant les enfants, pouvan& 

donner les 1eooos à un petit garçon de _8 ans et 
.s'occuper de lnl. ~•adr. M.me . PoclieloD, AT. Egl&n- Commerranf 22 ane, Sulsse allemand, au COQ• 
tlne, 7, Lauaanoe, 7186 .,.. raot de tous les travaux de bu· 

Commerce de bols dans le Simmental Cherolle î:",'fô:~:::c~:n~l,i5l:~g~~!sto'::nre~tl:~~ s:c~~ 
pour en&rê!l de suite cWllli •sons u 2600 L, Pul>Uclla.! 8. A., Lau&anm 7llt 

Demoiselle de bureau 
avec les couDcüs;:10.ncos nécessaires, ouambro et pen­
sloo dans la ramille. Offres aveo prèteutlons de sa­
la.1re. ceruftca.1s, etc. aons a 44&6 Y. Pabllel&a• 
S A-. Berne. . 

on demande 

jeune dessinateur 
pour deuin eech11."1ue1. Faire otrres ano conle de 
certlJlcats e& prétentions de aala.lre sous P f-1168 L, 
PubHcita1 8. · A.., LaruanM. 

Maison Importante de BAie 

chercha sténo-dactylo expérimentée 
l!:ntrêe imm6diate. Bonnes rèfèrence11 el certlftca.ts 
e'lld!. Offres s; chltrre M 3115 Q, Publlcltu 8, A .. 
Dàle. 7111 

Dame ou Jeune homme po111èda.nt de &rês aèl'leu­
ses rêrêrences et connaissant· à rond la branche 

accessoires, · de pharmacie . 
eat demandé par le. Pharmacie Prlnelpa!e, D, rue 
da r.tarollè, Genèw. . n68 

SOOlèté a.nonyme à Berne cnerche paur de aulte 
demoiselle bien recommandée et actfve pour la. 

sténo-dactylographie 
allemande el fra.nça.1.se et d'an&ree tn.nui de bu­
re&u, Pla.œ atable sons conditions fa,rorables. OIDe8 
SOUi B ~4316 L Pablleltas 11. A., .Laa,cmns. 7178 

Jl'ully trained narsé 
wisnes post as priva.Le nurse 10 sicll person, genüe­
man, lady or chlld, going IO Eogland. - Apply 10 
H E. P. G., 2. Rue clu l'yrol. Sl-CroiaJ. 7118 

Dama .. l'.leusa de &oute confiance, veuve, 87 au, m présentant bien, musicienne, COll­
naillilanl à tond la ténue d'un ménage sotgnê, cher­
che sitnallon comme telle ou comme dame de com­
pagnie. Excellentes rêCérencee. Adresser offres sou1 
w-2611 L, Pobllcltas 8, A .• Lnosanne. 7118 • 

Famille fran~aise 
père, mère et Uls, cuerche place ue concierge-jar<ll­
nter-cocner-valet de chambre dans maison parUCll­
llère ou rermiers pour grand domaine.- E:1cellentea 
rétèrences. - F.crirè à .Mme Gustave Bonnard, 28,, . 
&Tenue Secretan, qui renseignera. 7111 

f!Ommerçant 21 ans, Slllsse allemaµd, ayan& 
" élè dl)Jb. 4 mole comme vendenr­
magaalnier a ûenève, ~herche place comme comml1 
de 6ureau, comptable, vendeur ou expêdlteur daDI 
matson de la. SUlase romande pour se oertecilonner 
dans la langue traoQ. Ecrire sous O 2592 L, Publl­
oitas 8 . A., Lau&anne. 1~ 

Préeepteor 
sérieux, ft'/ ans, ayant maturllè classlqne et conna15-
aanl par!a!temenL le tranQaiB, anglais, allemand, ua■ 
U~ cllercne sltnatlon. Rèfilrences de toaL le;r ordl'e. 
Olfrès BOllB P t520 X Publicfta.t 8. A, .. (}~. 

PERSONNE 

SéJour d'été trèS recommandé dans une belle sl­
t uat!on, au milieu de prairies el roréta, nombreuses 
el faciles excursions. ,:;pècialement recommandable 
pour ramilles et convalescents. llonne cuisine. PrlI. 
modérés. ouverture l:'> Ji,ln à fin septembre. 

ments, dèpendanCB:!, eau, 

éJectrlc1té. surrace totale ~--------""!"'-•=;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;~ 34~ mètres t1!80 percbesl- .. 1 r 6."è "e,,,., ans 
Arbrea trnltters. conv1en- ... ons eu ' r.. .. "' ' 
dral& à renuer ou ma..- ebercbe, JlOUl' séjour re­
ralcber. !facilité de pale- pos, -racanoe11 d'ètè, 

Les ateliers Piccard, Pictet et Ciel à Qenève, cbel'­
ohent pour leur nureau de pro ets de inl'IKnes 
liydraullqnes 7082 

un Ingénieur clvll 
tèventueUement t11Chnic1en1 ayant trà.v&Wè à la. OODB· 
iruc&lon .d'ull1nea hydrauliques ou dall3 un bureau 
technique a'ocoupan\ d'lnStallaUons hJdro-êlectr!quee. 
Faire otlres avec ctcrriculum-11ltœ à la S. A. del 
ateilers Plocard, . lotet et Cie. Il. Genève. 

63 -s, irès bien J'(loommandêe, sachant t~ clll­
slnè simple et ménage sol~, cherche place atabfé· 
dans bonne famille tranquille ei pen nom.breuae. 
Pourrau donner des SOillll à. peraonne àgée oµ dêO­
cate, ayant déJà oocup& avec auocè3 place ana1ogae, 
Eutrte à conven1r à partir du m Juin. S'adreil181' 1 
M. sehnft•lCfr, pasleur. aT. Georgette G. ng 

Jeune homme <Jana la. Tingte.lne, honnête et 
présenta.ni bten, éberolle plaœ de 

Nouveau propriétaire : R. lmboden BI famms 

Henn.lfiiZ•l8S•88"1DS Sals!~if:J:-=p:.mb. 

ment. Prix n-. s6,ooo. lamllle dlsttnnu• 
1-'our visiter, s'adresser . 11111 • 

U Eaux. blcarbonatées-alca• 
llnes-!ithlllL'<'S. :-: tatlou de repos par excellence. Gll1111-
ne soip:née. Pour ~pseign.emen_ts prière de s"adr. à 

à Kme Ve1r.n:s Counoi- recevant _un pens1onnai­
rlef', propr1etalre, et ponr re, babltanL campagne 
,ralter a. l'Etuds Brtllaz, prM bols et mon&agne, 
notaire à Morgu &HU altitude entre œo et 900 

)& Dif"ection ~ - l'~ôtel B. JU~Y-MILLS. 6880 Camion-Auto 
Hôtel-Pens1on Capt St-Cergne neur. 5 tonnes, _pon, oos-

cu1an,. marque suisse 1er 
ltlab1on de famllle d·anclenne renommée 7072 ordre, à céder pour eau-

. Ouvert à partir du 20 mal. ~':-e~~;?rc:i~•J:~~ s-; 
3535 P. Publlcitaa 8. A., 

Mürren Regina-Hôtel . Fribourg. 

Beau-Site Auto-Camion 
Belle situation. 
Bonne cuisine. · Chr. Hansen. 

A VENDRE 
~ mèt. de rai s DecanTIJ!l!t 50 cm. d'écartement. aa va.gonnels à bascule. :iw 1, 

Il plaques tournantes. 

neuf, 4 tonnes, comnruc­
tton de 1er ordre, es& A 
vendre par sntle de cir-

. constances ma.Jeures. l)'a­
dre&Stlr eoua -chiffre P 
3536 P, Publiclttu 8. A,, 
Fribourg. 

Camion-Auto 1 ma1axeuse pour tourba et briquettes, syslême 
Bu hier. '1104 tout neuf, 5 tonnes, fa.bri• 

cation suisse de Ier or­
dre, A enlever de aulte. 

l moleu1· électrique 2tl PS trlpbaeé. 
2 presses pour tulles et briquet tee. 

~•adresser à la Tunerle Wldoau (Rllelntal). 

Bord . du tac 
S'adresser sous ch11lre 

P 3537 F, PubliciltU 8. 
A,, Fribourg. 

A vendre excellent 

camion-auto 
neuf, B l/2 tonnes, pont 
basculanl,ta.brication 11nls• 
se de tout 1er ordre. ::.'a­
c1resser sous chllll'e P 
3l>38 F, Publicita:t S. A..L 
Frioourg. · 7091 

• A. Jouer de suite entre Nyon eL r.olle Jolie proprié­
té, Jardin d'agrl!ment, potager, rruits. Fr. 900.1 par 
an ou ! logements Fr. 22î!O et Pr. 1800. - A vendre 
grèves piltoresque~, bord du lao de Genéve entre 
Morges et Rolle, avec vue magnifique et belle 10• 
rêt do 7 à 12 rr. le mètl'e. S'adresse1· sous P 1592 N, 
Publlcltal'I S. A ., Lausanne. _ 7018 Automobiles 
Canot et Chalet ca~b~~~!~:u~

91
U!'1t~~ ::: 

gneto Bosch. blindée, tor-

0 ', C AS I Û N pèdo moderne, f> places, 
'-.A · roues lntercbaageabl011. 

démontable esL dcmandè de suite, et un garage de pneus neurs. Voiture a 
batenu rtèmontnble. - S'adresser à c.-B. Heorlod. l'état de neur. Peu roulée. 

· Areus,, (<'nnton cle Neucllàlell. 6982 De Dion Boo&on, 10,'l~ 
HP, carrosserie torpédo . .I! 

100,000 
et 5 places, 2 capotes, 

l .. anes pneus neuts, U'ès èeono­
mique, bon èta.t de ma?'• 
crie. - S'adr. W Ztoe1-
gart, Sportinp; Oarav.e, sont demandés par lnduslt'iel vaudois dèsira.nt dé­

Yelopper sa fabrication .d'appareils brevetèa, d'un 
eplplol toujours plus répandu, dans tous SClll'eS 
d"ualne~. . '1004 

Atfatre prospère, sérieuse eL de bon rapport. 
lnlèrêts ave.: partlclpa.tlon aux bènéflces. 
Olll'es BOUS J l'l~'la L, Pul>licita., S. A.,lau&anne 

f2~~~!~~~~~~!~~!1 
Légumes ■ees. ExpMitlt. par vagons corupletll 

Usines Fournier, 94, Rd. ftolrt-Dame, lmtille(franœ) 

1 oute de Morges, Lau-
.tanne. 7:tlt 

.Automobile 
L'Administration des 

Postes demande iJ. ache­
ter automobile d'occaalou. 
marque snlase, cllassll! nu 
ou carrossé, obarge nor­
male '100-800 kg, Adresser 
les orrres en indiquam 
prix e& e&ractèrlsllque t. 
la .Direction d6.t P0.ttu 
àu 2d arronàU.temtmJ1 
à Lau,anne. '71:su 

m., &ranqnlllHè absolue, 
pas d'enrauta. - Adreuer 
offres sous chlill'e H 3400 
~Mtcitas 8. A., 

7
C:g5 

S1 Tous ten;;z l\ conser­
ver VOi dents, n'employez 
que la veritable Poadre 
noire Blluma du Dr mèd. 
Prlri&toerc4, Yœrdon. Re· 
fU181 les oontrefaçona; el­
les n'ont point de T&léar. 

Qui prêterait 
la somme de 80,000 rr. au 
7 0(0 aur immeuble et com­
. merce. Al?alre sèrleuse. 

OITres BOUJI ID~, ce.ae-
postale, Territe\. · 7l94 

Tru u sse aux 
llAmandez les plan­
cbe>1 pbotographi• 
ques dé&ulllées p• 
meubles en tou■ 
genres, à la mal­
suo 1'41 

René LEBERT 
LII QRANOI MAQASINI 

01 MEU9LE8 OU 
BOULIVAR0 DE QRAIIOY 

LAUSANl'IIB 
Tél. 8432 Tél. Ji48! 
ludiud. fil- Prix nul 

maison eu Vieux 
(ŒUvro de blenlaisance) 

l noa LAUSANNE T. 1101 
5, Roe St.■llar&ln, 5 

OMquu p0&taWD 11.1858 

~ -r~ppelle à"~-

11,10 Ir., 6 °lo 
dema.udés sur lmmeuhl& 
en plein rapporL. oaran­
t1es de 1er ordre. Offres s . 
P 2499 L, Pabllcha11 8. 
A., Lao-one. 67t7 

Association -
on cherche à entre1· en relation avec capilallsle ou 

Industriel suisse, 

Pour cause d'agraadls- Me11u1·ser1·es sement, à vendre un 
grand 

· pour développer 
Grande_ te.brique. pou-

f ourn DRU-pOtag&r vanL four01r une bne v production, a'enga.gera.tt 
pour Lravaux en a~ries, 

enCreprl~e exlsCante 
'1&llL grand avenir en petite mécanique, OOD.lltruc­
llon -.,pareils, compteurs, pendulerie, horlogerie 

d•hôtel meubles ou autres. - En-

01T1·es: HcJeei :l llb@i- ci~l8~o~!rr ::: ~~é~~= 
lloyen TOlnme. . ne. Balla·i.Ques. 7197 blicita., s. A., Lausann,. 

, .A.dreaer otrres IOUS chiffres P 2:I084 O PubUci-
~ to, 8. A., Chaua;-de-Fonà.t. 7n5 

-------------• 
Oil d6slre louer, évent. acheter 

grands locaux pour fabrique 
UN raooordement de voie ferrée. 

Yacht a voile 
A venc.l.e ou à 1ou.:1· cha­

loupes ;t 1onncaux ou 6 m. 
50 avec youyou. Même 
.wrease plusieurs vollea à 
Tendre. A<iresser olfres 
sous O Ht61 X, Pnbllcl­
taa S. A.., Genève. 7i 03 

A LOUER 
appwmen\ de 8 pitioos 

Offl'el IOUS chiffre O F 63 ,', Orell POa■ll• 
' Pul»Ucll6, BAie, Klsengasse 1,18. 'flll8 grand oonlorL moderne, 
• beau Jardin, belle TUe. 

, . Quartier tranqulile. 

sa S'adrelaer de 10 h. à 
exw pur n o/o 10 kg. la.NI o. rembt,. ldl cbe7. R, Boenard, 

11 VON ~ fr,, mênage garanti Hns a111oate a.rob., ~. orand-Cbêoe1 tr. BerUn, H, rue Libert~. lfarsema 7164 llaosanne. 6e4o 

J°'Offre 
aux ma.gasins de meu t•lœ 
et aux I apisslers ri u 7159 

crin végétal 
li a, en tresses, a pat•tir 
de 500 k g., an prix de tr. 
60.- les 100 kg., franco 
irare Jnkwll. - Franz 
Me1er, Bt.i11c8n (Soleure!. 

AUTOlI0BILli:S 
Ou cherche à achet.:>l' 

nulomobUe torpédo 
6 places, lumière e:ectri-
11ne, roues 1nterohl\ngee.-
1:iles. Offres 8001 chiffre 0 
1129 IJ, Pabllclfa11 S. 
A •• Btenne. ; 154 

Banque Populaire Suisse 
4, Brand-Paot LAUSANNB Tél._., 1.81 

Capital soelal (antiar. 'maé) et Réserves 1 

Fr. 91.000.000 

Ouverture de crédits en comptes-oouranta 
garailtls par 11.ypothèquea, nantlasemeat 

de titres et par oantlona. 

Achat et Vente de titres 

Réception de dépôt;s 
4 vue, A préavis et A terme. · 

Emission d' Obligations à J 0~ 

munies .de coupons semestriels. 

'I outes opérations de banque ----

UNION DE BANQUES SUISSES 
Plaoe St-Fnn911is, Z L ~)'. USA N NE Place St.franfQis, 1 

Capital et Réserves : Pr. 75,000,000 
Noua receTone '·dea fonds en dépôts aux meUleures oondltlons 

en oompte courant à vue, 1 mols ou plus de préavis. 

Certlfteats de DépAts 
nominatifs ou au por~rp aveo coupons annuels ou semestriels 

à 1 an 
de2à6ans 
Carnets de dépôts 

intérêt 4 tla 01o 

" 6 °lo 
" 4 11~ °lo 

A.chai el vente de Uuea. Geaüoa cle foriauee. 
Baoompte d'effet■ de oommeroe. 

Ohange de monnaie ei bWeis étrangers, 

Intéressant 
Ma!IQ11 e.yant cllantler 

en gare de Geoève pren­
drait en dèp6t &ou tes mar­
chandises 9' se chargerait 
c1•en taire la llvralson. 

EerlN sous chiffre X 
l50:a7 X, Pllblleltas 8, 
A .. Genêv,, . 7008 

Automobiles 
Zedel, très Joli tor­

pédo 4 places, :umlêre 
électrique, :\ ·.,1 a t de 
oeuf. 7038 

Beoz, 20 PS, superbe 
torpédo, 4 places, com­
me oenr. 

Chez Ernes& MarU, 
Kallnach. Tèlèph. 5. 

ftulomoblles 
neuves 4 places, lumicre 
èlectriq ue et acétylène, 
consommation benZioe Il L 
aux 100 km. Prix rr. gooo 
e& llf>UO. Garags A. Ma,r,, 
Bienne. 71M 

80,000 francs 
demandès par entrepri11e 
so1sse s'occupant de cons-
1 ruction et spécialités pr 
1'nort1culture e& !'agricul­
ture. Ecou.lemenl assuré 
dans le pays et ta.cllemen1 
~xporlable. oarantles de 
1er ordre. S'adresser sous 
r. ~M-1 L, PubHoila.! S. 
A., Latuanne. e~42 

EMPRUNT 
3000 francs 

sont demandés. Garan1te11 
sérieuses. - Eorlre Poste 
l'eltantè, Lausanne, o. 11. 
G. 8636. 718D 

un demaude à ac11eter 
un à louer avec promesse 
de vente une 

petite villa 
de !!i à 10 pltices 

aveo lnsta!IIU1on mode1·­
oe et au minimum ~00" 
m2 de Jardin oa de ter­
rain, à la Côte, de let.orges 
a Montreux. Bertre sons 
B ~630 L, Publfatru S. 
A.., Lau!ann11. 7196 

A reme ttre à Montreux 
un Joli petit î l4:> 

commerce· 
de sculpture 

sur- bois, bien plaœ. Ecri­
re BOUS C 6976·K. Publi­
clta~ 8, A, M0111f"BUX 

Couturibre Panaienne 
Costumes lalllear, 1·u­
be11, modèlea blouses. 
Tranl!Jormatlont. B,Une 
B,rthi,s. avenue Reoor­
don, ao. · 8630 

1VUDM11d 48.0, 

&oeiêtê suisse cf assurnnces-nccldenls 

VALET DE CHAMBRE 
wur commencement de rcté De prérèrenœ 
hôtel. Ecrire otrres 1&08 tarder sous J. P, tj. 
poste resta.tfte, st-Franoots, Lau,annB, 7009 

demande, pour Lau:;a.nue et le canton. un bon Aa bord du lac uaos petite ramille, e• 
viron,s -de Blouay, on re­
œvraU . t • •t Jalle proprlètê. 9000 m2 mspec eur~acq111s1 anr ~A~= P,.!~1J8adr} 
dao penslonnalra 8'll'leux acur e, :111en introduit, fixe, commissions, ,Lœagw, Glana. MOî 

Pl&Ce rémunèra.U'ice e& indépendante pour personne Dame a:,aot Jolie èorl· 
très active. A.dr. ollres aoua ollitrre .J 3415 X, Pa- ture. très Usible, . 6907 
blleltas s. A ., Genève. 6863 cherche copies 

Prix modèrè. l:IOnoe DOUi'■ 
l'ttnre. Ad. Vonrs, Chalal 
Combler, Montêtan. a.a.. 
INUlDe. 6f'IO 

On demande à. faire à La maison. Ecrire ING9J\Œ1JR 
s'établissant UUlan,checo■ 
-~be .représentations dè 
bonnes maisons sais• 
pour ma.chines de t~ 
tes espèces ~, matêriald 
mëcan.o-èlectrlgv.ea et ~ . 
mlque5. - Ecrire BOUS I 
usi; L, Publtc:itas S • .t:: 

jeune gouvernante anglaise c;;; ;;~~1111 
a.veo lrès bonnes référeuc:e8, -poor deux ftUeuea de 
U el 12 &Dl. BanlB ,ages. Ecrire . BôtsJ Beau-lU'll,_fJf. 
Gm4ff, chambre 6L 716'1 

•---------, --· Nous Ollercbons pour notre bureau de prQ· 
,e1s ei de moniase du département c cb&uf. 
tase élecU'ique et oha.udlêres à vapeur êlee-
trfques " un . 

éleclro-ingénieur 
Poll&èdaut le diplôme de l'école tédèrate J>OI.J..~ 
technique e\ ayant quelques anoéea de prt.n• 
que. . 

Les postule.nts sachant à fond le tran9als et 
l'allem&nd auront la préférence. 

Les otrres accompa~nèes d'une photo_. _ da 
curriculum Tltœ avec lndlcatlon de sale.ire et 
de rèlêrences sont à adresser ~OUJ! O. P. 6620 
Z. à Orcll FilAsll-Pnblletté Zurich , 7t79 

un cherche à touer, pour 
1920 ou 1921, dans l'orient 
de la ville, 

très belle villa 
avec toutes dêpendance~, 
possect ant paro ou Jardin. 

Adresser olTres sous A 
~':6 L, Publlcltaa S. 
A. .• l..aoManoe 7HO 

vn dema.nde ~ acheter 
d'occasion une 

caisse 
enregistreuse 

S'adresse!' a Mme Liard, 
primeurs. Bulle. 71:>2 

· . Timbres-Poste 
J'envoie aux couecuoo­

neurs divers prlx-cou­
re.ti&s gratuits. Nounau­
tês, séries, occaelons,acllat 
cte pieces rares. Ed.-s. 
Rstoppey, Galerie Sa1ut­
l•'l'a11c,;ois, Lausanne. 8756 

Joli chalet 
.1 louer au CtlaleL-à.-Oobet 
s1Lause.one. cna1et meu­
blé 6 pieces, eao, èlectr1-
cuè, jaruin, lorèts, S'adt'. 
M. Sèhle.tin.ger, 6 1, Floris• 
sanr, Gen~vc. 7l fi 

• 
(?ABIUQUE SLRSÉE 
P l. Ri.panne, 4 T 45li 

Aux Ormonts 
A louer, pour la saison 

rt'été, éventuellement pour 
l'annee. Joti chalet neu1, 
conforLaW.e. 8 à 10 lits, 
eau, admirablemt:nt sl­
tuè. Région de Vers-l'Jlgli­
se. ~ S'adresser à M. 
Busast, nota.Ire, Ver&­
l' Eqlise. 7160 

l,ac de Genève 
A vendre cha.teaux, Vi l­

las, domaines et terrains 
industriels. 6125 

Ktudes Mayor ei Bon· 
~on. not., Nyon (Vaud. ) 

A VENDRE 
à Montreux 

très belle villa 
au bord du lac, 15 pièces, 
contort moderne dépen­
dances, grand Jardin po­
tager et d'agrément, parc, 
serre, tennis. superllcle 
totale 7870 m.2. :>'adr. F. 
BuR_y, règlsseur, CMte• 
larâ :s/Cta'f'etu. 0794 

A vendre, à proxtmité 
de oenève, ligne tram, 
dans un endroit bien s1-
\uè, un botel aveceafé­
ret1taura11t. Coustructlon 
moderne, avec 1200 m·t de 
terrain, recet te aonuel1e 
en moyenne 40,000 1r., é la­
tJ!lssement · tres connu, a 
vendr,-, dans de bonnes 
couditions pour raisons 
rlH tamllle. - Ecrire sou:s 
•~ 111. D., poste restante, 
:s ta nd, Geneve 6848 

LAC CH4MPEX 
Valais - .\lt, 1465 m. 

A vendre ou à louer. à 
des conditions exLrême­
ment favorables, entièr e­
ment meublés à neuf, . 

deux chalets 

Nouvelle coupe gentle­
men, r119on sot_gnèe. TOllt 
sur mesure l J>l'IX modè­
re. Donne leçon de conpe 
systàllle géOmèU'igae. Eoo­
nomte de tempa el d'Mor­
le. Kévork1an,Gd-Q16ne...L 

Lawan,ie l!! 
CLARENS 

A -vendra une 
Jeune commerçani ~e pro_prléit\ 

retourna.nt aux 7lllr, :v:~,gi:fD:!l par<;, qe 6000 
'gta•s Unis ~ Del~l OJnbl'agea, t. • 
LI • • mfu., d..u tran.i 2 ij;}Jn. de 

déalrerep1·6senu.Uon mal· 11 ~ 2 111Jµ. dn port. 
son 16r1ëuse. ~OCCtIJJera.it &tnaŒo~ exCIU)tfonnellf. 
d"llclla\ dé ma.rcha.lidl!BIL ~tadr, '\ l'~get1..~_roman­
Bcrtre a. C 2634 L, Pu- 4e P. ~~r, Gla:n d. Ven• 
blimla.! s. A ., Lausanne. te de pl'oprlêtés. M& 

Pompes funèbres générales 

Hasunmuller, Hanton, Ghevallaz u. 
LAUSANUE ~alm,l, 6 n Cba ucrau, 3 

Tél6pàonea 
permanenta 

1468 

Téléphones 
permaneuu 

Fourgon automobile 
Inhumations, Exhumations, InolnéraUons 

Fabrique de oercueils et oouronnes 
Transports funèbres pour tons pays 
Fournias. oHic. de la Ville de Lausane 

J'ai combattu le bon combat. 
Madame Emma Bourquin-Lindt; 
Madame et Monsieur Ernest Hœter-Bour­

quin et leurs filles Lène et Lili; 
Le Docteur et Ml!dame Eugène Bourquio­

Smederewatz et leur fila P ierre-Eugêne; 
Le Docteur et Madame Jean Bourquln-Ger-

ster et leurs fils Jean, Pierre et JacqueaJ 
Mademoiselle Suzanne Bourquin; 
Mademoiselle Marguerite Bourquin; 
Mademoiselle Nelsy Bourquin; 
Le Docteur et Madame Alcide Bourquln et 

leurs enfants; 
Madan:Ml et le colonel Keller-Bourquin; 
Madame Nourrisson-Llndt ei aa fille; 
Monsieur et Madame Auguste Lindt-Ru-

fenacht et leurs enfants; . 
Les enfants de feu le Docteur Soatter­

Lindt; 
Madame N ourrisson-Salohli f 
Les familles Bourquin, :Nerdenet, Lindt, 

Salchli ainsi que les familles alliœs ont la 
douleur de vous faire part du décès de 

Monsieur le Docteur 

Eugène Bourquin-Lindt 
médecin de l'Hôpital dt La Ohaw:-de-Fonda, 

-IUtl Dieu a repria à Lui aujourd'hui 28 mai 
1919 dans sa !rame annêe après de longues 
S1Juffranoea. 

La Chaux-de-Fonda, le 23 mal 1919. 
L'incinération aura lieu aana nite le land! · 

W mal 1919 à 2 heures de l'aprêa-mJdL 
Domicile· mortuaire, Léopold-Robert, 86. 

Fourneaux potager s. 
Fourneaux en catelles. 
ll'ourneaux tôle gara le. 
Articles à gaz, etc. 

Réparations. Devis. 
Prospectas gratis. 

- ·--- --- ■ 

ctc -1 eL f> chambres, avec 
cuisines, caves, insta.lla­
llons d'eau et éclairage 
électrique. Situat ion de 
premier ordre. - Ecrire 
sous 8 ~977 L, Publi • 
allas 8 . .A., La11sannt. 
.... ·~... -- -· - ,.... ,.._ ,.. ·. 

Le préeent avis tient lieu de lettre de ftdr&-
part. . 

Une urne funéraire •ra dêp<>He devant la 
maison, 

On ne reçoit pas. 

1 

1 

·! 
:0 
1 
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Luildt 26 Mal 1919 

Conférence de la paix 
Re1111c1 seul qzralifié 

po1p· l 1Ant1iche 
Paris, '.2-! mni ,· soir. 

(.\.g. C.) La commission de n:dfica-
1ion des IPOuyoirs réunie cc matin an 

· (juai d'Orsay a cousta,té qne Renner seu.l 
a <Jmtlilé pou.r ,signer. Les autres <l élé­
g nés de l'Autriche sont de sim,ples con· 
scillers. 

"' Saint-Germain, 25 mai. 
(E. C.V.) Hier, la délégation autri· 

.c-hienne allomande a remis ù 1\1. Clcmen­

.œau une noie ex1prunanl .le n e u <1iie 
J'ou\'erlure des négociations <le paix 
a 1·cc l'Autriche ftllomandc commence 

<l:tns Je plus bref délai ;possible. 

Des contte-propositious 
allemandes 

S,pa, 25 mai. 
(\VoJ.ff,) Au sujet de la mai;che des 

négociations ii Spa, l'agence Wol.ff n,p· 
,prend cc qui sui:t : 

Les èonlre--,proposilions allemandes 
seront complètement terminées m1jour­
d ' hui. Elles seront remise,s les premiers , 
jours d e la s emaine 1prochaine sous for­
me de mémoire. Les conlrc-11H·oposilions 
-allemandes se iPlacent sur le terrain de , 
la noie Lansing.Elles montrent,<lis,posées 
-sous forme de ,pra:posiitions ,positives ce 
•que l'Allèma.gne ,peut faire et ,ce qui lu.i 
est im,possible de faire. Le cabinet et les 
•délégués sont d'avis que les propositions 
ullenumdes constituent un instrument 
rutile -en vue de n ég.ocia,tions. 

Autour du traité 
Le bassin de la Sarre 

Vers•ailles, 25 mai. 
iLa note remise dans la matinée par 

!es Alliés à .la déléga.tion lllllemande e,st 
tla rqponse qu'ils font aux deux notes al· 
1Jemandes su.r le bassin de la Sarre. La 
•note allemande est la cont·re-,r~onse à 
·hl réponse de l'Entenlc sur la question 
des reSiJlonsa,bilités. 

Paris, 25 mai. 
La noie <les Alliés remise -dans la ma­

tinée et -concernan1t le bassin de la Sar­
're ,traite <liveftS ,points en\"isagés <lians la 
'note a1leman<le, c'est-à-dire que outre Ja 
icession à la Fr.an-ce du bassin <le la Sar-
1t'e, e lle traite a ussi la cession à kt Bel- · 
~i,que d .u Moresnet rprns.sien et <les ar­
Tondi.ssements d'Eupen e,t de Malmédy. 
· Les Alliés montrent que les d écisions 

qu'ils ont -prises à -cet égard corres.pon-
·dent aux .princiiJ)eS de M. Wilson. · 

La ·note aJiemande r emise d ans la ma· 
!lin~e ~ er,siste à soutenir . que l,a seule 
're1,iponsabifüé incomhant ù l'Allemagne 
es t cell,e de la violation de la neu1lJ.'ali lé 
de la Bel1giqne et qu'elle est prête à en 
r èparer. les conséquences. 

Qmu,t à la guerre, toutes les !l)Uissan­
·ces . e.t non .seulement 1'Allema,~e en 
·sont , respons,arbles. De mème que les 
dommages ma1tériels n e sont pas l'œuvre 
d e ses seules arméos, mais aussi d es a-r­
mées alliées. 

Paris, 25 mai. 
L es journaux .remarquent qu'une mo­

{lification a,pp.ortée au stahtt du bassin 
de la Sarre eslt une :preu ve que !'Entente 
,ne_ songe nullement à écarter de pa.rû 
'PflS les observations d e d ét,ail qu'elle a 

. IJ)rovoquées elle-mê me de la part d es A.l­
ilemands. Contrairem ent -ata allégations 
allemandes, la solution du ,problème de 
fa . Sarre, arrêtée .primitivement, n'esf 
1rnllem cn t modifiée dans les lignes es­
·senHelle-s .. Toutes les m esures assur-an,t à 
fa ~·r-ance la libre 'jouissance de l'ex:ploi­
fa t10n du bassin min~cr et permettant 
u ux. !l)opul,ations d 'e.xiprimer librement 
fo ur volonté, ont été intéara lement 
"IJ1aintenues. 

0 

. Paris, 25 mai. 
Le Temps aip.prend que le Conseil d es 

Q ua ire a modifié comme suit l'~rticle 
,relatif a u rnch,a,t des mines de la Sarre 
pnr l'Allem agne a u cas où Je ;plébiscite 
cl ans quinze ans lui ,serait favorable : 

Le ,prix des min es ne se ra .pas exicribJe 
eu or e<I l'Allemagne anra ]a facult / <l'en 

., ef.feètu <.'r le rachat par d 'autres moyens 
e t soL_ts la gara ntie d'une hypothèque cl e 
premier rang sur l'en scniblc d e son ca­
pi tal e l d e ses r evenus . En ca.s d 'in ex.­
é~ütion du paiement da-ns les cléla.is 
fl~é_s Ja commission d es re51ponsabililés 
d ec1{le1'll. d es m esures à prendr e, mais la 
\'olonté p o;pula ire sera respectée. 

En Allemagne 
L es Wurtembergeois 

détendent Guillaume 
S tuttgart, 25 mai. 

L'Assemblée nationale wurl ember­
gcoise a volé ,contre les voix des socia­
'.Iistes 1111c motion invi,tant le gotwerne· 
m ent ù a.gir a u1près d u <1ouvernement de 
,~'emp!re afin q ue l 'AII; m a.gne reipousse 
e n e r.g1<ruem ent 1a ,prn,nosition a~ l'En­
.ten te d'obtenir la Hvrnison d es c·itoye ns 
allemands en p,àrtioulier celle de l'ex.­
emp·erenr d'Allemagne. La motion de­
mande en outre d e r~p-0us,ser par 1prin ­
ci,pc l'inS1ti1ution .par 1e traité de paix. 
d'un~ cour ipénale co111jposée d e j uges 
ipartiaux pour le jugem ent d e citoyens 
allemands. 

La Thuringe uni.iée 
Ru-dolstadt, 24 mai. 

La Diète de Schwarzbour,g-Rudo1· 
s tadt a adopté - première d'entre les 
a':tPrésentations p0ipulaires de la Thu­
a·m ge - Ja loi sur la réunion des E ta ts 
de ln Thur inge ,p our créer un E tat unifié 
<k T lrn1' i-n.ge. 

L é ô éptité sociàiiste Har,tmànn a été 
nonùné président du gouvernement. · 

JOURNAL SUISSE 
. 

LES DERNIERES NOUVELLES DE LA NUIT 
L'occupation du Palatinat 

Mannheim, 25 mai. 
(Wolff.) - Le commandant de l'armée 

d'occupation d,u Palatinat, général œ 
rard, a fait affil"her la proclamation sui­
vante à la population : 

« Il est parvenu à la connaissance du 
gé néral commandant que d-0s ha•bitants 
de Landau, en raison de Jeurs sentiments 
de sympafüie pour la France, ont é té l'ob­
jet d'uctes d'i,njustice de la part de eer­
tai-ns fonctionnaires aJ.leman<ls. Par de 
tels abus, ces fonctionnaires ont outre• 
passé Jeurs pouvoirs et ont contrevenu aux 
ordres du marédhal Foch, .prenant une 
attitu,de incorrecte vis-là-vis de la France 
vi-ctorieuse et bienveillante. En consé--

. quence, <les mesures appropriées ont été 
prises immédiatement contre ces fonction­
naires. L'autorité militaire française a · 
évité jusqu'à maintenant (le fa ire aucuno 
propagande politique. Elle veille exclusi~ 
vement et avant toutes choses, à assurer 
le bien-être de la population et de la 
classe ouvrière. E lle entend p a.r contre 
que celle-d ne soit ex.posée à aucune in­
flue11JCe terroriste. L'or<lro public pour le­
quel l'armée française est responsable ne 
doit pas être troulblé. Dans ces conditions, 
le général commandant d'arméo attache la 
plus grande impo!'tance à tranquilliser les 
citoyens loyaux. Il prendra toutes les me­
sures pour les défendre contre ceux qui 
pl a-cCnt Jeurs a·vanta,ges personnels avant 
l' intérêt général du pays. 

Fait au quartier général d'armée, le 
22 mai. Le général commandant la hui­
tième armée : (Si.g.né) <Mrar-d. ,. 

II r essort clairement de cette proclama­
tion que lu ,aspiirations séparatistes ,sont 
a,ppuyées par les autorités d~ l'armée 
françai,se d'ow upation. 

Paris, 25 mai. 
(Hava-s.) - Le DaUy Mail apprend de 

Coblence que Rooertson et Li,ggett, com­
m a,ndants des troupes américaines, ont 
envisagé la possibHfté du bomlbardement 
de_:; grandes villes allemandes en cas de• 
r efus -de la signature. . 

Le Daily Mail ajoute que les AUiés poU:r• 
raien·t soumettre Berlin à un continuel 
bomibar,ù~ment aérien. 

Les Bulgares en Macédoine orientale 
Le rappott de la Commission 

interaIIiée 

La conunission interalliée cha,rgée of­
ficicJlement d'enquêter sur la si,tuation 
faite aux Grecs et Macédoine orientale 
pendant l'occupation de cette ,province 
par les Bulgares, vi ent d e clôturer ses 
t ravaux e t de d ~poser son ,rapport. Voi-ci 
la conclusion de ce ra1p,port : 

Le gouvernement e t le commandement 
bTulgares sont directe-men t re-s.ponsables 
d es crimes d'extermination· p ar la famine 
et la <l>éiportation_·don,t ,furen t vic,times en­
viron 72,000 G.recs ; leuT r es.ponsaibilité e.s t -
également di recte en ce qui concerne lt'S 
ipillages, les spoliations de toute nature et 
les réquisition.a de travail a in-s,i qu'à l'é· 

. gaTd de tous les actes de violence et de.s 
.meurtres .qu:i marquèrent l'exécutio n des 
mesures ordonnées; des arrestations arbi­
t.raires, des tor,ture.s inlligées aux person· 
,nes incarcérées, d es décès et d·cs infirmités 
qui en ,sont résultées; d es démolitions in­
justiifiées et des enlèvements d'enfants. 

La commission, d'e nquête, composée 
d'un Belge, d'un Français, d'un Anglais, 
d'un Serbe et d'u-n Gr~c, termine en po­
sant cette question : 

CoIIlll'.1ent quali,fi er un gouvernemen,t 
qui n'hésite deva.n.t aucun moyen, si bar­
ibaro soit-il, p-0ur sat!sifaiTe ses appétits, 
,sa cupid,it,é et .ses am,bi-tions? Contentons­
nou.s de dire qu'il est dangereux, non seu­
J-ement _pour ses voisins immédiats, mai-s 
encore ,potll' l ',h1,.1manlt,é civili sée tout e.n­
tière et que non &eulement il do it êt.re 
cond·amné à la r<'!.paration du mal qu'il a 
causé, mais doit •se voir imposer et infli• 
ger comme cllâtiment un ensemible de mor­
s uros propres à l'empêcher de r enouveler 
ses e.ntreprisoo criminelles. 

RUSSIE 
Les troupes sibétie1mes 

viot oriezzses 
Londres, 25 mai. 

On mande d'Omsk -à l'agence Reuter 
que le 16 mai l es troupes sibériennes pour ­
sui vaicnt leur o ffensive av·ec suocès d ans 
la ·région de la voie ferrée de P erm. Au 
nord dû la -voie ferr-ée de Kasan, les Si.1bé· 
riens avancent le long du fleuve Viatka 
et se sont emparés de plus ieurs localités 
dans la régi()n à l'ouest d e Bu,g ulma. ~s 
t roUl])es sibé riennes ont repoussé toutes les 
attaques d es troupes rouges . 

Echec du bolchévi:;m e 
Mouvement panslave 

Berlin, 25 mai. 

(Ag. C.) On mande <le Stockh olm que 
1e ministre de la guerre estonien rl é,clare 
que les bolchéviks ne sont 1Plus en état 
d'entr~rendre une ofifensive dans les 
:provinces baltiques. L'agitation bolché­
viste aui;e,it complètement éch oué. Au 
contraire, un courant t rès vif panslave 
se ferait sentir en Russie, ayant pour but 
la .reconstitution d e l'anci-enne G.ra nde, 
Russie. 

Les Allemands de Hongrie 

Vienne, 24 m ai. 
D 'a,près un t élégramme de Graz, l a r é· 

volte d e Ja ,PO.'PU'lation allem ande en 
H ongrie occidentale, .provoquée .par l a 
pression -politique ot économiq u e des so­
viets de Budaipest a !Pris la for me d'une 
contre-révolution qui, pa.r tant du comi­
ta t d e E iseruburg , es t en !plein progrès. 
Déjà 3000 paysans armés se sont joints 
au mou vem ent. 

La garde populaire do Vienne est réduite 
par décision de l'autortt.é militahe, d'aecord 
aveo le oomiU exéouti:f des O. S., à 10,4315 

En Italie 
L'annivezsaite du 25 mai 

Home, 2i> mai. 
(Stefani. ) L'anniversaire de l'entrée 

en guer.re a été célébré dans toutes les 
grandes villes d'Halie. Sur le ch:unip de 
bataille dt1 Carso a eu lieu une -cérémo­
nie à -Ia mémoire des morts. En ,présen­
ce du duc d'Aoste, des généraux de la 
3me armée, l'éYêque de Gorizia a cèlé· 
bré une messe funèbre sur le mont San 
1\Ikhel.- Une ,salve a été tirée par des t:t• 
noi1s :pris aux Autrichiens. 

A Milan, des fleurs on1 été dt\posê~ 
sur Je monument du Gra:ppa. Des ex,po· 
sitions ont été inaugu·rées à Gênes et à 
Vérone. 

A Turin ont èu lieu d·es conférences 
patriotiques; à Ancône, les bustes d'O­
be1xlan, de Ballisli et du général Diaz 
onit élé inaugurés. · · 

------------L'anniversaire de la Commune 
P àris, 25 m a i. 

A l'occasion de l'anniw rsai.re de ln 
Commune, les adhére.nts aux sy.ndioats 
et groupes socialistes .se sont rnssemblés 
boulcva.r!] Charonne d 'où, ayant les élt1s 
à leur tète, i.ls se sont rendus au Père· 
Lachaise où ils ont défilé drapeaux. dé­
ployés devant le mur des fédérés, au 
pied duquel ils ont <léposi: des eomon· 
nes {J'immorlelles rouges. 

La sor.tie du cimetière s'est effectuée 
sans incident, les grou,pe.s se sont disiper­
sés immédiatenH•nt. 

En Grèce 
Miuistres arrêtés 

Athènes, 26 mai. 
P11r suite do l'i>Jbsence de principaux té­

moins, le procès du c11ibine t Skouloudis 
est r envoyé au 30 mai. Un mandat d 'ar­
rêt a é té déHvré contre les membres d u 
cabi-net Lam·hrQs impliqués da ns l'attentat 
de janvier 1917 contre des ma,rins franc-0 -
ang,lais. 

La menace affghane 
·Londres, 25 mai. 

Suivant u-u communiqué du secrétaire 
d'Etat._pour l'Inde, les Afghans ont ame­
né, sur plusieurs points, de nouvell-e..s ·trou­
pes. On voit dans cette dissé.min11t-ion d~ 
troupes afghanes, l'i uten tio.n d-e soulever 
contre les Anrgla is les tribus, tout le lon•g 
çi.i la fronti ère. Toutefoi 3, C'es trhbus res-
ten,t calmes. . 

Le _ .prince indigène Chitral a rëpoussé, 
en leur faisant pei:dre aoo hommes, des 
Afghans qui occupaient des positions sur 
la rivière. Le 20 mai, les aviaternrs bri­
tanni,ques on I bombardé, avec succès, le 
quarti-er généra{ e t les casernes {]1) Juln­
labad, ainsi q u'un rassemlblemeat de 2000 
hommes en colonne de mar-0J1e. 

Raids d'avions 
Gasa,b lanca, 25 mai. 

Le lieutenant avi-a leur Boge t e t Ièca-
1Pitaine Koli, ,partis de Villa,cot1blay, ont 
-atterri sans escale à 18 h eures ù Ifonilza, 
à trente kilomèatres de Rabat. 

Par suite d e difficultés d e te rrain, 
l'-ap,pareil a capoté e t a é té mis h o rs d'n 
sage. 

Coli e&t légèrement contusionné. Les 
aviateurs sont a rriYés en auitom obile ù 
Raba t, où le géné ra,! Lyautey les a re­
çus. Ils ren l-reront en F rance ,par Je .pro· 
chai-o ,paquebo t. 

Paris, 25 mai. 
L'avia t eur s uisse Durafom a quitté 

ls,sy-les-,Mo ulinca ux à 4 h . 55, en rne 
d'fllteindre GenèYe sans escale . 

Genève, 25 mai. · · 
Durafour a atteni dimanche malin . à 

Sa in t-Geor ges a.près un traje t d e cinq 
h eures v ingt-.cinq ïninutes. Il pilotait un 
Caudron . 

Sauvés !· 
Londres, 25 mai. 

(Reuter.) - On té log ra pllie de Butt of 
Lowie (Ecosse) en date de dimanche ma­
tin qufl le steamer d anois Ma,1·y allant 
vers l'est, a s ignalé : Sau-vâmes équipage 
en aéroplane Sopwith. Le poste demanda : 
Es t-~ Hawker '? S teamer répon :.Ht: Oui. 

· Londres, 25 mai. 
L'amirauté annonce : Le contre-torpil­

leur Wellstown a renc(mtré le vapeur 
llfary et a p,ris à son bord Hawker et 
Green. · 

Un incendie en mer 
Ne:w-York, 25 mai. 

Un incendie a éelaM samedi soir, près 
de I'embouc-hu!'e du Potomac, à bord du 
vapeur Virginia qui trans portait des mar­
eh a.ndises et 156 passagers. Tous ont été 
sauvés g râce au courage de l 'équipage; 
dont trois hommes m anquent, · · · . · ; 

NOUVELLES DIVERSES . 
Â l'occasion du quatr ième anniversair~ •d~ 

l'entrée en guerre de l'Italie, des manifesta-· 
tions sympathiques à l'It.alie ont eu ,-~u à la 
Cham!bre et au Sénat frani: nfa où d0$ adres­
ses témoignant de i'anütié fraternelle ·des 
deux peuples et de l'espoir d'une paix ju"te 
et dur.able ont été votées à l'unanimité. 

••• 
Sui vant la Gazette de Francfor t, les oomp­

te.g crédHeu'!'s et le.s comptes de dépôts dam 
les ba·nques allemandes atteignent notuelle­
mont 49 mi1liar<l3 au moins contre 12 mil­
li nrds on 1913. 1M d6pô1s da~a les onissea 1d'é­
pargne sont d'environ .85 mifüard.s. 

••• 
M. Renner a via~ samedi le mUJ1ée d'e 

Sai-nt-GBrmnin, dont M. Salomon Relnaoh, 
le conservateur, lui a mont.-r~ 1oa ool'lootions. 

••• 

homm~ · 

Le Sénat français a adopté la loi Téglemen­
tant les jeux, aveo un article prescrlvant que 
18til directeurs et les administra,teura devront 
être français. Les artistes étrangers seront 
.seulement admis de ipassa,ge et le peraonne! · 
étranger admis .seuaement dens !a propor-

. tion d'un dixi~me. 

La Pologne 
La. Constitntiou 

Varsovie, 22 mai. 
(Ag. C.) - Pour juger la situation ac­

tuelle en Pologne, il est nécessaire de con­
naître avant tout le projet de constitution 
:polonàise actuellement ,pré8enté à la Diète 
ll)olonaise où il est souruJ.s à une critique 
oons.ciencieuse. 

Le projet se dh'ise en douze parties. Il 
fut terminé le 3 mai, 128me anniversaire 
de la- fameuse constitution de 1791. Le 
préambule porte que la Diète polonaise, 
convoquée par la' volonté nationale gén~­
rale pour donner à la patrie chérie des 
lois . répondant à la majesté de la Républi­
que polonaise, déclare solennellement : Le 
peuple polonais, libre de toute pression 
étrangère, partage avec ses aïeux la eon­
Yiction exprimée dans la constitution de 
1791, que notre sort dépend de l'excellence 
de notre constitution nationale. La Diète 
polonaise déclare donc : • 
. J O La Polog11e parmi les pcu71les. La 
Pologne défendra son . indépendance et 
sou iu:tégrité, mais 'elle , yeut pa rticiper au 
resserrement des lièns frat.ernels eritre les 
peuples. Nous ·désirons entretenir des re­
lations ouvertes et honorables avec les n a• 
tions étrangères et ne ferons la guerre 
qu'en cas de nécessité défensive. Elle dé­
sire renouveler les liens antiques établis 
avec les nations voisines dans l'esprit de 
l'idée jagellone et des idées contemporai­
n es <le l'indépeotlance n ationafo et d e la 
démocratie. 

Les armoiries de la République seront 
l'aigle blanc sur fond rouge, symbôle de 
la majesté, de la puissance ·et de l'idéa­
lisme polonais. 

2° ~ Szlachtene oùywatelstwo ». Tout 
individu ·né en Pologne ou de parents ci­
toyens polonais, est Polonais. La Répu­
blique défendra par tous les moyens les 
droit.s civiques de ses citoyens. Tous Jes ci­
toyens sont égaux ,·is-à-vis de la loi. Cette 
égalité n'a pas pour but le nivellement et 
l 'anéantissement des différences utiles, 
mais elle assure à tous les mêmes eondi• 
tions de développement. La propriété peut 
être soumise à des limitations légales pour 
cause d 'ut.ilité publique ou si une fortune 
ex('.essive réunie dans les mains d'une per­
sonne porte atteinte nu droit universel à 
lu propriété. 

3° La Diète est élue tous les quatre ans 
au suffrage univers-el, secret, égal et im­
mfüliat. La Diète constitue l'autorité légis­
laf.ive. La minorité, qu i doit se soumettre 

· aux lois votées par la majorité des voix 
dans la Diète peu t protester au.près du ma­
réehal de la Diète et demander un nouveau 
vote ordonné par le lieutenant de la Ré­
publique, moyennant que cette minorité 
comprenne au moins le quar t ·des députés 
à la Diète. . 

4° L'autorité administrative suprême 
est dXercée par le Lieuten-ant de la Répu­
blique, élu pour sept ans par tous l es ci-

. toyens. La réélection est admise. Le Lieu­
tenant reçoit les missions étrangP-res, con­
clut les alliances, commande en chef l'ar­
mée, nomme les ministres et les employés 
1mpér ieu rs. Il a le droit de grfi('e, convoque 
la Diète, publie et contresigne les lois. Il 
es t. irresponsable. 

6° Les ministres sont nommés par le 
Lieutenant sur la proposition du président 
du conseil. Ils sont r esponsables devant la 
Diète. L 'administration de la République 
est basée sur le principe de la décentrali­
sation. 

6° Une large autonomie est assurée aux: 
communes et aux p rovinces. 

7° Ce tte partie traite des tribunaux. 
8(l Tous lt>.s citoyens ont le devoir de 

défendre la République. De 20 à 50 ans 
ils sont obligés à des .exercices militaires 
dans l 'armée et font partie de la milice. 
La Diète seule peut ordonner l 'entrée des 
armées polonaises en pays étrangers .. . 

9° Les impôts prog res.sifs suivant s se-­
Toni- intr-0duits : sur •la :fortune, le reve nu, 
les augment ations de valeur et les gains. 
Il n'y aura point de monopoles. 

10° La République sau vegardera sur­
tout la santé des citoyens. L'assurance 
obligatoire sociale et la journé0 ouuière 
seront le sujet de lois spéciales. 

.11 ° La civilisation unh•erselle étant né­
cessaire à la nat.ion, la République ins­
ti tuera un bon enseig nement. . La prea 
mii:•re pl ace dans les écoles sera donné à 
l 'éducation du citoyen. 

12° L'Eglise et 
0

la foi jouiront de la 
protection spéciale de la Répuhlique. 
Celle-ci garantit à tous les eitoyens la li­
bertf des convictions et de l'exercice reli­
g ieux. Les r el ations de la République avec 
l 'Eglise ca tholique sei'ont r églées d'après 

i une loi basée sur un concordat à conclure 
avec le S iège apostolique . 

L'insurrection des tab'iers 
Londres, 23 mai. 

La {'l'i-se des servantes sévit en Angll,e-

l 
·l i:rre avec plus d'aeuit-é e-nc-oro qu'e n Fran­
ce, bien <JU C -la s ituai-ion tks s errant.es an­

. g laises .soit <le -beaucoup sùpérieure à cel­
le de leurs s œurs fra nçaises. Ellœ tien­
nent ré unions sur tréunions pour fa ire 
a.boutir leurs desiderata. Un meeti.ng qui 
vient :<l'être tenu à Wimibledon fait con­
naître le cahie r d e reven<lication-s qui sera 
soumis aux maîtresses -de maison en quête 
d,e servantes : . 

1° Les s ervant.es d evront être appelées 
;par leurs maîtresses : « Madame» ou 

. ,è Mademois Ellle ", s uiva,n.t Jeur é tat social. 
2° Les maî.tresses de maison n'auront 

plUB le droit de changer le prénom de 
leurs set-vantes, car elles .rem,placent trop 
_souvent les jolis prénoms de celles-.ci par 
des prénoms inacce,pta,ble s, comme «J l!_ne» 
et «Sarah ». 

3° Quan-d une m r.îtres.so de mai.son de­
mandera à une servante d éS certifica,ts, 
el-le d-e,ra elle-même fou.mir d es r é,fé r en­
ces. 

4° Le,i dome;;tiqu e.s .recevront une in­
demnité supplémentaire pour le travail 
occasionné par ~es vi.sites. 

6° Une maîtresse de mals on qui, dînant 
,en ville ou allant en s oirée, .a fai.t atten ­
dre Ba s ervante pour l'aider à s a toilette 
de nuit, devra avoir au moins d eux ser­
ivantes \POUr .assurer à c,hacune <l 'eIJes un 
nombre d'heure s de .-;ommeil e t1f.fisant.. 

Un comité de six serva,ntes a été nom­
m~ pour éta-0Ur le proje t dé finitif qul 
aera soumis à une J"<'!un!on de maîtresses 
de mnison (eHes ne sont J>B.S encore cons­
.tltuées en syndica t) qui d-0nont l 'exami-
111er. 

EN SUISSE 
Encore l'accident de l' Aar 

Th oune, 25 mai. 
Sur les cinq victimes de l ' accident de 

!'Aar dimanche ,a·ernier, une seule a 6té 
r elrouv6e jusqu'ici. La famille du je1llle 
Rig,genber,g promet 500 fran~ à qui re- · 
trouvera son corps. Gottliob Diet rich qul 
avait été r etiré de l'eau blessé, à une di­
zaine de kilomètres en aval du pont, a 
suc-comM à l 'hôpital. " 

Accident de tramway 
Bâle, 25 mai. 

Par suite d 'une erreur d'aiguillage une 
collision de tramways s'est produite à 
Ru,c:hfeld, près de Bâle. Deux élèves d 'une 
école re\·enant d 'uM excursion ont éM 
blessés. 

Les dégâts matéri-els sont importants. 

Noyade ,, 
L a Chaux-de-Fonds, 25 mai. 

Un jetrno homme nommé Afiolter, qui se 
baignait d ans le Doubs, au Gravier, a coulé 
à pi-0 et s'est noy€. 

CANTON DE VAUD 
Fédératiou des Jeunesses vmzdoises 

* A Lausanne, samodi, sous ln p·résidence 
de M. Albert Jaton, géomètre, à Morges, s'est 
constituée une « Fédération des Jeunesses 
Vau-doises ». Une quarantaine de « .sociétés 
do Jeunesse» étaient représentées par envi­
ron quatre-vingts . délégués. L'assemblée a 
adopté un projet de statuts, nommé M. Al­
bert Jat,on président de fa Fédération, colli!­
titué un comité formé d'un délégué de cha­
cune des sociétés suivan tes : Boulens, Bre­
tonnières, Molondi:n, Puidoux, Savigny, Vul­
liercns, désigné la commission de vérificn­
! iou des comptes, formé d'un Mlégué de cha­
cune des sections Aclens, Mon t-tle-Pully et 
Yens, avee un dt légué d'Auhonne et un dé­
légué de Préverenges comme suppléants. 

Ecole ménagère rnrale de Romaiomôtier 
* Mercredi 21 mai a été inaugurée, sous 

la p résidence de M. le syndic Eug . Rochat., 
l'Ecole M·éna,gère ru rale de Romainmôtier, 
créée par -l'cnfon t,e de sept des onze corn- · 
m unes du cercle, l 'éloignement ayant em­
,pêe1lé les autres, soit Agiez, Arnex, Bof­
flens et Les Clées de- se joindre à l'entre• 
iPrÏSe, 

Cette école p eut ser vir d 'exemple et de 
mo:lèle ; par l'entente intervenue entre les 
communes, 1,a question des frais a été r é­
_solue. Son b!'I. est de donner à la cam,pa­
gne vaudoise d es mères de famille bien 
p réparées ·à leur tâche. L'enseignement y 
est gratuit pour les élèves des commune3 
assoeiéC's ; les fournitures y sont aussi gra· 
tu-ites. Une comn;iission composée de da­
mes e t de messieurs, représ-entant les di­
;rerses communes sous Ja prés·idence de M. 
Eug . RocJiaz, syndic, délégué de l 'Etat, 
fa it fonc tion de commission scolaire. 

L'école est olYligatoir-e dès l 'âge de 14 a ns 
-pour toutes les jeunes filles des communes 
intéress~es; elle est placée sous la direc­
tion <l'une intitutr ice pourvue d'un brev-et 
spécial .(111.\le Rouffy) a ve-c le concours 
d'une adjointe. Les cours y durent deux: 
ans. L'ensei,gnemen t mé nager rural :pré-­
Yoit des cours d e cuisine et d'alimentation, 
la prépa1·ation des conserves d,e viande, 
de 1légumes et. de fruits, la comp tabilité du 
ména,ge, le -blanchissage et le r epassage, 
l'en tretien des vêtements et le -r accommo­
d age, la lingerie, d·cs cours do coupe, de 
confection, de tenue de maison, d 'économie 
domes~ique, d '·hygiène, de puérieuJture, 
soins élémentaires aux malades, élernge · 
des. volailles e t cuHure m araîchère. 

L 'é cole de Romainmôtier s'est ouverte 
avec une vingtaine d 'élèves ; on prévoit 
<léj,à l'in troduc tion d 'un enseignement post 
.swlaire ;p0ur les jeunes filles de 16 à 20 
ans. 

Romainmôtier a fourni les locaux et des . 
prestations spfoiales. L 'insti tutr ice tient. 
jour 'J;lAr jou r un comp te déta iHo des dé· 
penses. Ces dépenses -sont soldées par Ro­
m a inmôiier, p uis, sous déduction des suib• 
ventions qu'accordent l 'Etat de Vaud et 
la Co11fétlér ation, réparties entre les com­
mune.:; · intéressées proport ionnellement au 
nombre de l0urs h arbitan ts. 

Cette org anisation aussi simple que 
:pratique ré.soud fort adroitement la ques­
tion de l '·ensei,gnement intercommuna'l. Il 
fa.ut. souh ai ter qu'eHe s e généralise et 
qu'elle contribue à un . ra,pide dé veloppe­
ment de l'enseignement ménag-er rural. 

-------------
La Fraternité 

La Fraternité, société de secours en cas de 
décès, nui:a son assemblée de délégués diman­
clie lo juin à 10½ heures dn mat in au Casi­
no de Montbcnon (aile gauche, 1er étage), à 
Lausan ne. Uu dîner suivra à l'Hôtel de Fran­
ce. Ln Section de Lausanne s'est réunie le 
24 anil; elle a approuvé le rnpport nnnuel 
présenté i►a·r M. ,T. Bourgoz, préllident, au 
uom du comi té. La Fraternité a suivi une 
m&rche normale ma'Jgré le nombre inusité 
des dôcès dus en pnrlie il ln ~rippe, Il cons­
tate qu'~ ~ausann~, malgré l'épidémie, il y a 
_eu 12 deces de morns qu'en 1017 e t qu'H faut 
remon ter 12 nns en arrière pour retrouver 
une mortalité aussi faibJ.e. 

M. Bourgoz ayant, pour des raisons de 
s11n.té, renoncé à une nouvelle réélection daus 
le comité de direction, après 30 ans d'activité 
duns œ1ui-ci, et le vice-président, M. Mnget 
ayant décliné égalemen t une nouvelle nom[: 
nat ion·, nprès 2.(i a-ns, l'assemblée a nommé 
comme président M. Jean Spiro, avocat ; lea 
aut res membres du comité sont : MM. Jules 
Blanc, vice-pTési-dcnt; Marc Miehot-Olément 
ci-.issier; Louis Martin, secrét_11 ire ; membres; 
Alfred Gilliéron, Eu.gène Pellis, Joseph Kal­
~cr, Paul Delncrausaz, Auguste J aunin 
Emi l<; Butticaz, TI.Jéodore Gardel ; suppléante; 
Henri Bovay, Francois lloguer, Cba~les Mo-
ret. . 

M. Ilourgoz a été acclamé président d'hon• 
neur. 

Charles PA YOT. ~dlteur. 

Kbeinlelden 
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HOTELS 
AIGLE Uôtel Beau-Site. 

Séjour de repos et louriste3. 
Grand par c. - Médecin à l'hôtel. 

Aigle Le Grand Hôtel 
Séjour idéal. Grand pal'c et roré ta. 

Nombreuses excursions. Tennis. oar:ige 

Bains du 6urnioe1 1 ·~~;, ,i·~;lie 
Service par automobiles avec Berne 

Célèbres sources sulfureuses. Grandes .Jorétl 
de sapins. - Orche~1re. - Tennis. ô391 
Médecin D• P. SchiiJlbnch. Oil'. 1(, Sdielb, 

Bex les Bal.OS Bains et Grand li<tlel 
• · des Salines. l " m·<lre. 

Situa tion splcndirlc, vasLo parc . . ,pur1s, gura~e. 
Bains salins, carbo-gazeu:r. hydrolhéra1•i(', e;c, 

' Châleau-d'IEH -~~S;J0! e<\~~i: ~~e -
llé onvc rlurc 1" juin. 

Chesl.ères Gd-U6t. Chmno.~s:1iree 
ÜUV', l" juin. AIL l u ~ m. 

tel'miaus du Prosp. à disp. Garage. · 
llex-Vil lar a-Cheslères P. Amip:uet, r,ropr -dir,., 

Chexbres GHAND IIOTi:L, 
A lt . 650 m. - Priœ modé•,'<'s , 

Lausanne-Chailly. - A.lli l. 630 m. En tl':tm• 
way, 12 min. de la ville. Hùt.-Pens. la. Prairie. 
situation unique. Tout confort. Remis à nell r. ---------------- .... 
Dl.ablerets Le Grand Hôtel 

Rtouverture f n juin. 
Eallèrement r enové. --·------·- --------- -

Grand Hôlel mont-Pèlerin 
sur VE\'E\'. 

Ouvert. - Depuis 1, r. l a,-. Prospectti.,. _ 

Gryon Pension Bois-Gentil. 
All. 1200 m. sèjou1· de r epos. Tél a. 

Le Pont Rêouvertu~ .de l'hôtel Illon l )(,slr. 
Ma u on française. 

LES RASSES Le-< U6tels r ~uni.-. . 
B-Regar d et Mt-F/eza•y 

s/~ te-croix. Situation splendide -Le Sépey Hôte l do lllont d 'Or 
Alt. 1000 m. - Pl'lx mo<léréa. 

MONTANA Corlu10s Victoria. 
· Clinique du D• 1-.on)mr:. 

~l édecin ad.Joint D• F.·L. d e iiuralt. 
Affections des voies res :-iirato ires. 

MONTANA. Uôt.e l du Golf et des S110:-l!11 
Au centre du Jeu de go\L 

Entièrement neuf. - Ouverture 20 m a i . 

sr-Ceritue s/~yon tell . de ferNyon-St-CiiPg u~r 
Gd Hôtel de l ' OIJser,·ntoire 1er ordre. bût .. 
Pcns. Auberson, mais. de ram. 3 tennis courts. 
Eau de la source Combe-Froide Mét!. à l' l1 ôtel, 

umars-Palace Station climatérique 
1~0.5 mèlre~. 

Gr and U6tel l\Ju,·er an, Gare c. F , F. t;l\X 

"""""""'~"""'"""'"""'"""'"""""""""""'"""'"""'""""""""-·~-- -·...,...,,. 
Kurhaus Tarasp 

Basse Enyadine 12!:?ui:.~,~-c!:l 
Sf.àtlon de chemin de f er Schuls-T11r11sp, 

Seul hôtel fi proxim. imméd. des sources pr i n• 
cl pales. Bains d'eau minér. dans la malsrJ □ . L,\ 
cure .d'eau et de bains de Tarasp, renl orcée e t 
favorisée par un climat alpest., agréable, rst 
unique comme eff'et et assure res melll. ré;ul-
1ats curatifs. Un essai a.vec u n colis posta i 
de f 2/2 bouteilles de la sou1·cc Lucius w, 11., 
conva i ncra (rrix 9 fr.) Pro~p. par la dil'_cr ­
tiOll de l'l1ô:e Kurllaus-Tarasp. ît(1s 

Hôtel Victoria 
en face du Jardin an,t ai ~. 
Hôtel de famille recorn rn ;, n<L 
Prix mod. Honnc table!, ,;-xi !!9---------------... -sont lt'at lés avec succès rlepu1s 4 .. 1~, 

pttl' l:J ;;:;;;1 

RADIUM 
TU:UEUR S IUALIGNES 

FU:ROJIES PAPI LL.Olll •: S 

C;a11,::a1c::,e:9 zi-
nAom,1 INSTITUT SUISSE 

20, 1·ue de Candolle 20, Genève 
- Téléphone 37.03 -

Aoenl d'8118ires R. C BAN s On 
Liou-d'Or 4 __: l.a11-,rn11 

P AT E N TÉ Tèlflp h. 3•i , : 
~- -~;,:J',il 

NOBLESSE Clra!:!~,~&C 
Vermoutl 

Vraie gourmandise délicieMx 
Se boit pUl' el glacé, 

1".ilaca::m: :i. :mm. :iaa, 

paie cher BIJOUX 
Antiquités, etc. 

1, Rue Pichard. Entresol 
Téléphone 44.01 \ Vertheimer, 

iMadame Th. Muller et ses enJants, 
Mademoi-selle Eugénie Muller, remerolent 
chaleureu,semen t 16.9 amis, con.naissance 
et sociétés qui leur ont témolg.nQ leur sym 
patMe à l'oocasion de ieur grand deuil. 

NA& w!MI, 

Bains salins carbo - gazeux. (Cure de 
Nauheim.) - Sé jour idéal pour familles, 
Parc immense. - 3 tennis. - Orches tre, 

Chasse et pêch e à la t ruite . 

Bains salins HOlel des Salines au Parc 

http://Reouverture.de



